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Avertissement Mac et PC


InDesign fonctionne sur les environnements Windows et Macintosh. Les différences de fonctionnement entre les deux plates-formes sont uniquement dues aux environnements respectifs. Ce livre ayant été écrit sur Macintosh (mis en pages avec InDesign, bien sûr), la majorité des copies d’écran a été réalisée sur cette plate-forme. Les raccourcis clavier (personnalisables) sont indiqués d’abord pour Mac puis, entre crochets […], pour Windows. De nombreux menus contextuels sont disponibles ; ils nécessitent le bouton droit de la souris.


Quelques précisions sur la terminologie employée dans cet ouvrage : cliquer signifie appuyer d’un coup sec sur le bouton de la souris et glisser signifie maintenir enfoncé le bouton tout en déplaçant la souris. Le tableau ci-dessous indique les conventions utilisées pour désigner les touches des claviers Mac et Windows.
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Dernier point à signaler : dans certains paragraphes, des encadrés gris présenteront une remarque, une note, une astuce de travail ou un conseil. De plus, l’icône [image: image], parfois présente dans la marge, signale une nouveauté de la version CS5 ou CS5.5.




Introduction


Ce livre dresse un panorama complet d’InDesign, tant dans le domaine de création destiné à l’impression que celui dédié aux écrans (avec les nouveaux formats EPUB ou folio). Il vous montrera qu’associé à Photoshop, Illustrator et Bridge (ou maintenant Mini Bridge), ce logiciel est incontournable dans le domaine de la mise en pages. La version CS5, et plus encore la version 5.5, se sont enrichies de nombreuses nouveautés qui faciliteront votre travail aussi bien dans la gestion des blocs (sélection, remplissage, aspect) que dans celle des textes ou encore de l’interactivité. Elles seront développées tout au long de cet ouvrage et accompagnées de nombreuses astuces de travail.


Ce livre a pour but de vous proposer des méthodes et des techniques pour préparer vos travaux en vue de les publier sur papier (document imprimé), mais également sur le Web ou tout autre réseau (sous forme de document PDF, d’ePub ou de folio), depuis la préparation des éléments jusqu’à leur mise en place dans le document prêt à être publié. Les utilisations conjointes à d’autres logiciels sont indiquées et exploitées tout au long du livre, ainsi que certaines automatisations de tâches à l’aide de scripts.


Vous pouvez me poser des questions sur ce logiciel à l’adresse suivante : pierrelabbe@yahoo.com, ou découvrir sur mon blog experts-graphiques.com les dernières astuces en date.


Et maintenant bonne lecture !


Pierre Labbe
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PARTIE 1


Les éléments de base d’InDesign


1 - Les nouveautés et améliorations


2 - L’interface d’InDesign


3 - La gestion du travail







1 - Les nouveautés et améliorations


Le tableau suivant dresse la liste des nouveautés des versions CS5 et CS5.5 d’InDesign par rapport à CS4. Les améliorations par rapport à une version antérieure sont indiquées par le signe [image: image] dans la deuxième ou troisième colonne.
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2 - L’interface d’InDesign


 


Les outils et les panneaux


Les outils


Le panneau Outils d’InDesign présente des similitudes avec ceux de Photoshop et d’Illustrator. Les outils se répartissent en plusieurs catégories : outils de sélection, outils de dessin ou de création de bloc, outils texte, outil de transformation et de coloration, outils de gestion de l’écran…


Certains outils sont masqués et deviennent accessibles lorsqu’on clique sur les outils du panneau dont l’angle inférieur droit contient un petit triangle ou lorsqu’on tape plusieurs fois une lettre associée à l’outil avec la touche [image: image] (comme dans Photoshop et Illustrator). Les pages qui suivent proposent une description rapide des différents outils.
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[image: image] Quand un outil présente un petit triangle en bas à droite, c’est qu’il en cache d’autres. Vous pouvez accéder aux autres outils par [image: image] clic [Alt clic] sur l’outil affiché.








Les panneaux


L’AFFICHAGE DES PANNEAUX



Le nombre de panneaux affichés est variable. Les panneaux s’affichent (ou se masquent) avec le menu Fenêtre ou le menu Texte. Comme dans Photoshop ou Illustrator, par défaut, quelques panneaux sont disponibles, ils sont affichés de manière réduite et calés contre le bord droit de l’écran. À l’opposé, on trouve le panneau Outils (sur une ou deux colonnes). Quant au panneau Contrôle, il se place sous les menus de l’application. Si vous ouvrez tous les panneaux pendant une séance, ils s’ouvriront tous lors de la prochaine utilisation du programme. Vous pouvez enregistrer leur position à un instant donné de manière à restaurer l’espace de travail dans un état enregistré.


Cette opération permet de n’afficher que certains panneaux à un stade du travail et d’autres lors d’une autre phase de travail.


L’opération s’effectue par le menu Fenêtre et la commande Enregistrer l’espace de travail du sous-menu Espace de travail. Au clavier, vous pouvez afficher/masquer les panneaux. Pour tous les masquer temporairement, tapez Tabulation [image: image] [[image: image]] (attention de désélectionner tout texte) ; les panneaux réapparaissent en tapant de nouveau [image: image] [[image: image]]. Pour cacher tous les panneaux sauf les panneaux Outils et Contrôle, tapez [image: image][image: image] [[image: image][image: image]] (avec un outil Flèche actif).




[image: image] Vous pouvez modifier ces raccourcis (voir plus loin), ou tapez systématiquement [image: image][image: image] A [[image: image] Ctrl A] pour désélectionner et ainsi rendre utilisables [image: image] [[image: image] ] ou [image: image][image: image] [[image: image][image: image]] lorsque vous travaillez dans un texte sans faire apparaître de caractère dans le texte.





Nous allons passer en revue tous les panneaux avant d’étudier le panneau Contrôle qui est l’un des plus importants.
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LE PANNEAU CONTRÔLE



Il s’agit d’un panneau « contextuel » qui s’avère très important car il regroupe les fonctions les plus utiles (accessibles à partir de plusieurs panneaux).


Son aspect varie selon l’outil actif (flèche, texte…) et l’objet sélectionné (texte, tableau, image…). Le nombre d’icônes et d’éléments affichés dépend de la taille de l’écran et de l’option activée dans le panneau (caractère ou paragraphe).
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LA RÉORGANISATION DES PANNEAUX



Tous les panneaux sont par défaut placés sur une colonne contre le bord droit de l’écran. On retrouve la même interface dans Photoshop ou Illustrator (la plupart des panneaux ont la même icône). Leur taille horizontale est modulable de manière à ne voir qu’une icône, une icône avec le nom du panneau ou encore la totalité du panneau. Des petits triangles ([image: image] ou [image: image]) permettent de passer d’une configuration réduite à une configuration étendue.
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[image: image] Un clic droit sur l’icône d’un panneau donne accès à un menu local qui permet le regroupement, la fermeture automatique des panneaux ou l’affichage des préférences.





Quand vous cliquez sur une icône de panneau, celle-ci se développe pour afficher son contenu. Elle se masque en cliquant à nouveau sur son icône (ou sur celle d’un autre panneau). Le panneau ouvert peut présenter plusieurs onglets selon qu’il a été groupé ou non avec d’autres.


[image: image]


En effet, certains panneaux sont associés par groupes de deux ou trois. Vous pouvez modifier ces associations, cette opération s’effectue par glissement : une ligne bleue montre « l’accrochage » du panneau. Celui-ci peut se réaliser entre deux panneaux, en bas de la colonne ou contre celle-ci (voire contre le panneau Outils) ; dans ce cas, il y aura création d’une nouvelle colonne.




[image: image] Pour qu’un panneau reste ouvert en permanence, détachez-le des autres pour le rendre indépendant, ou placez-le seul sur une colonne et affichez-le de façon étendue (développée) par clic sur les triangles [image: image]. Dans les préférences (rubrique Interface), vous pouvez définir qu’un panneau ouvert par clic sur son icône se referme automatiquement.





Vous pouvez également rendre le panneau complètement indépendant ou fermer celui que vous n’utilisez pas ou qu’occasionnellement. Pour cela, cliquez sur la croix située à droite du nom dans l’onglet du panneau ouvert. Si le panneau que vous fermez fait partie d’un groupe, c’est tout le groupe qui sera fermé. Par la suite, les panneaux disparus pourront être réaffichés par le menu Fenêtre.





 






L’environnement de travail


La Barre de l’application


Dans la version Windows d’InDesign, la Barre de l’application se situe à droite des menus, alors que sur Mac, elle se trouve sous les menus. Elle comporte différentes séries d’icônes qui permettent de gérer l’affichage de l’environnement de travail.


[image: image]


L’ACCÈS À BRIDGE ET MINI BRIDGE



Après l’icône du programme, on trouve l’icône [image: image] qui permet une bascule rapide vers Bridge ou Mini Bridge (par [image: image] clic). Comme nous le verrons plus loin, Bridge et Mini Bridge (sorte de Bridge réduit à un panneau) proposent de nombreuses fonctionnalités.


LES OPTIONS D’AFFICHAGE



Parmi les options disponibles dans la Barre de l’application, certaines correspondent à des commandes figurant dans différents menus.


Les taux d’affichage


La Barre de l’application propose des valeurs de taux d’affichage (de 5 à 4000 %). On peut également passer d’une valeur à une autre avec les touches fléchées (ou la molette de la souris) une fois que l’on a cliqué dans la valeur en cours ; on peut aussi saisir une valeur (qui peut être différente de celles proposées par défaut).


[image: image]


Les extras


L’icône [image: image] donne accès à une liste d’extras (accessibles via le menu Affichage), parmi lesquels on trouve l’affichage des contours du bloc, des règles, des repères, de la grille…


[image: image]


LA PRÉSENTATION DES DOCUMENTS



La disposition des documents


Quand plusieurs documents sont ouverts, il est possible de modifier leur présentation dans le Cadre de l’application afin de pouvoir les visualiser dans une fenêtre (comportant éventuellement plusieurs onglets si elle contient plusieurs documents). Le choix de cette présentation s’effectue dans le menu Réorganiser les documents [image: image] de la Barre de l’application. Celui-ci propose d’autres commandes de gestion de l’affichage ou encore de création d’une seconde fenêtre du document actif (Nouvelle fenêtre).


[image: image]


L’affichage en plusieurs fenêtres juxtaposées s’avère pratique pour transférer des éléments entre documents ou pour visualiser, côte à côte, les pages courantes d’un document et le gabarit de ce dernier en utilisant préalablement la commande Nouvelle fenêtre (décrite plus loin).





[image: image]




[image: image] Afin de passer rapidement d’un affichage sous forme d’onglets (dans le Cadre de l’application) dans lequel on ne voit qu’un seul fichier, à un affichage par juxtaposition des documents pour les voir tous, n’hésitez pas, à l’aide de la commande Raccourcis clavier du menu Édition, à ajouter des raccourcis à ces deux commandes du menu Fenêtre (Fenêtre/Disposition/Mosaïque et Regrouper toutes les fenêtres). Elles correspondent respectivement aux icônes [image: image] et [image: image] du panneau de disposition (visible en entier page précédente).





Les modes de présentation du document


On accède aux modes de présentation du document par un menu local situé sur la Barre de l’application ; on retrouve ces modes de présentation à l’extrémité inférieure du panneau Outils.


[image: image]




[image: image] Avec les différents modes écran et un outil Sélection actif, les panneaux peuvent être masqués en tapant Tabulation [image: image] [[image: image]]. Pour conserver le panneau Outils (si aucun autre panneau ne lui est attaché) et le panneau Contrôle visibles, tapez [image: image][image: image] [[image: image][image: image]]. Avec les panneaux masqués, une bande verticale grise apparaît contre les bords du Cadre de l’application (ou de l’écran), son survol réaffiche les panneaux temporairement.





Examinons les différents modes écran :


Normal


C’est le mode par défaut. Tous les éléments (repères, contour de sélection, caractères masqués…) sont affichés. Les objets placés sur le plan de montage autour de la page sont visibles.


Aperçu (W)


InDesign n’affiche que les objets à l’intérieur de la page dans un plan de montage gris. Les repères de marge, de colonnes…, les contours de sélection de bloc et les objets pour lesquels l’option Non imprimable a été cochée dans le panneau Options d’objet ne sont plus visibles. Les panneaux restent affichés, mais ils disparaissent en tapant Tabulation ([image: image][[image: image]]) et réapparaissent en tapant à nouveau cette touche. On réactive le mode Normal en tapant W.




[image: image] Au clavier, on passe du mode Normal au mode Aperçu en tapant W (et réciproquement) ; cependant, si l’outil Texte est actif et un bloc sélectionné, vous verrez apparaître la lettre W dans le texte. Pour pallier ce problème, vous avez deux solutions : tapez systématiquement [image: image][image: image] A [[image: image] Ctrl A] pour désélectionner tout élément ; affectez un raccourci à cette manipulation par la commande Raccourcis clavier du menu Édition (à la zone du produit Menu Affichage, puis Mode écran), par exemple, sur Mac : ctrl W.





[image: image] Avec le mode Aperçu (et les deux suivants), dans la version CS5 d’InDesign, les contours de sélection de bloc deviennent visibles quand on survole un bloc avec l’outil Sélection (ils apparaissent en pointillé avec un groupe). InDesign CS5.5, propose dans ses préférences, (rubrique Interface) une option pour désactiver cette surbrillance des contours.


[image: image]





Fond perdu


Ce mode est semblable au précédent avec en plus l’extension de la page jusqu’aux repères de fond perdu définis lors de la création du document (ou par la commande Format du document du menu Fichier). Ce mode permet de vérifier rapidement que les objets respectent l’étalement jusqu’au fond perdu. On réactive le mode Normal en tapant W.


Ligne-bloc


Ce mode est semblable au mode Aperçu avec cette fois une extension de la page jusqu’aux repères ligne-bloc définis lors de la création du document (ou par la commande Format du document du menu Fichier). À partir de ce mode écran, on réactive le mode Normal en tapant W.




[image: image] On passe d’un mode écran au suivant dans la liste (jusqu’au mode Présentation) par [image: image] clic [Alt clic] sur l’icône du mode écran actif dans le bas du panneau Outils.





Présentation


Avec ce mode, qui s’active en tapant [image: image]W, la barre de menus et les panneaux disparaissent, la zone grise est remplacée par une zone noire ; la page (sans fond perdu) reste le seul élément visible. Il ne s’agit pas d’un mode de travail car ici, on ne peut que se déplacer de page en page par clic avec le curseur devenu [image: image] (et [image: image] si on enfonce la touche [image: image]). En tapant [image: image]W, on quitte ce mode pour revenir au mode qui était actif avant le mode Présentation.




[image: image] Quand le mode Présentation est actif, si vous tapez la lettre W, vous ne revenez pas au mode Normal (ou autre), mais vous remplacez la zone noire qui entoure la page par une zone blanche (white). En tapant G, cette zone devient grise (grey) et en tapant B, elle redevient noir (black).





LES ESPACES DE TRAVAIL MÉMORISÉS



La Barre de l’application liste horizontalement quelques espaces de travail. Un menu local ([image: image]) est disponible à droite du dernier espace de la Barre de l’application. Il comporte tous les espaces de travail prédéfinis et permet d’en mémoriser un nouveau ou d’en supprimer (voir ci-après). Ces espaces englobent la position des différents panneaux, les raccourcis clavier et l’aspect des menus.


L’ACCÈS À CS LIVE



À droite du champ d’accès à l’aide, figure une icône permettant d’accéder à CS Live : un menu déroulant liste les différents services en ligne qui s’effectueront pas l’intermédiaire de panneaux. Ces services permettent un travail collaboratif qui ne pourra se réaliser qui si vous disposez d’un identifiant Adobe (ID), disponible gratuitement.


La personnalisation de l’espace de travail


L’ENREGISTREMENT DE L’ESPACE DE TRAVAIL



La position et le comportement des panneaux sur l’écran peuvent être enregistrés par le menu Fenêtre/Espace de travail ou par le menu local qui apparaît en cliquant sur le triangle [image: image] (à droite du nom de l’espace actif) et qui s’affiche dans la partie droite de la Barre de l’application. Cette mémorisation vous permet de définir différents environnements de travail, en affichant ou masquant certains panneaux, de manière à les faire correspondre à diverses phases du travail. C’est à partir du menu local Espace de travail de la Barre de l’application que vous passerez d’un espace à l’autre. Vous pouvez même envisager d’affecter un raccourci à chacun de ces espaces pour passer plus rapidement de l’un à l’autre.


[image: image]


L’ASPECT DES MENUS



Lors de l’enregistrement de l’espace de travail, une fenêtre permet d’associer ou non à cet espace une personnalisation de l’apparence des menus. En effet, en plus de l’ajout de raccourcis clavier (que nous verrons plus loin), InDesign offre la possibilité de masquer ou de colorer certaines commandes des menus afin de les personnaliser.





Cette opération se réalise à partir de la commande Menus du menu Édition. Dans la fenêtre (voir ci-après), vous pouvez visualiser les différents jeux de menus personnalisés (voire les modifier) et créer vos propres jeux en modifiant les commandes des menus ou des panneaux.


Le masquage de certaines commandes permet de créer des menus plus courts et ainsi de faciliter l’accès aux commandes qui vous semblent essentielles. De même, l’affectation d’une couleur permet de repérer plus facilement une commande que vous utilisez souvent et pour laquelle vous n’avez pas affecté de raccourci.


[image: image]




[image: image] Si vous avez supprimé des commandes des menus, celles-ci demeurent accessibles si le menu est déroulé en enfonçant la touche [image: image] [Ctrl]. Si vous enfoncez les touches [image: image][image: image][image: image] [[image: image] Alt Ctrl], toutes les commandes des menus sont listées par ordre alphabétique.





Comme pour les espaces de travail, vous pouvez faire des séries de jeux de menus correspondant à des phases de travail. Par défaut, le programme en propose quelques-uns. Parmi ces derniers figure une option nommée Nouveautés CS5 (ou CS5.5). Dans ce cas, les menus affichent en bleu toutes les nouvelles commandes de la version, ce qui facilite leur découverte.


La personnalisation des raccourcis


En plus de la personnalisation des menus, vous pouvez personnaliser votre environnement de travail en ajoutant des raccourcis aux commandes qui n’en possèdent pas ou modifier les raccourcis existants pour les mémoriser plus rapidement. La plupart des raccourcis font appel à certaines touches du clavier. Le tableau ci-contre vous rappelle les noms utilisés dans ce livre et les correspondances entre Mac et PC.


[image: image]


Pour consulter et éditer les raccourcis, dans le menu Édition, lancez la commande Raccourcis clavier : une fenêtre s’affiche. Vous pouvez visualiser, par liste, les différentes rubriques et leurs raccourcis. Si vous voulez modifier ou ajouter des raccourcis qui manqueraient à la liste, InDesign vous invitera à créer un ensemble qui pourra être enregistré. Le fichier ainsi créé est placé dans le dossier InDesign Shortcut Sets (lui-même dans Préférences/Adobe InDesign/Version 7.0 ou 7.5). Il pourra être utilisé sur un autre ordinateur à condition que vous ne changiez pas de plateforme.


Pour créer le raccourci, sélectionnez la commande souhaitée (si elle possède déjà un raccourci, elle le gardera à condition qu’il n’ait pas été affecté à une autre commande), tapez la séquence voulue dans la case Nouveau raccourci, choisissez le contexte dans le menu local, puis cliquez sur Attribuer.


[image: image]





Certains raccourcis proposés peuvent entraîner des erreurs, il ne faut donc pas hésiter à les changer ou à affecter un second raccourci. C’est le cas de celui qui active l’outil Sélection (Flèche noire) : la lettre V, au lieu d’activer l’outil, fait apparaître un « v » quand vous êtes en train d’éditer un texte. Pour éviter cela, affectez à cet outil la touche F1. Il en est de même avec bon nombre de raccourcis qui entrent en conflit quand vous travaillez un texte (par exemple, I pour la pipette, [image: image] [[image: image]] pour cacher les panneaux, etc.). Voici donc quelques propositions de raccourcis (pour Mac) :
















	Manipulation

	Raccourci (Mac)

	Ancien raccourci






	Flèche noire

	F1

	V






	Flèche blanche

	F2

	A






	Pipette

	ctrl I (ctrl i)

	I





	Texte

	ctrl T

	T






	Passer de[image: image] à [image: image] (panneau Contrôle)

	
ctrl A ou ctrl P


	
[image: image][image: image]è









[image: image] Vous pouvez aussi garder les raccourcis existants et taper [image: image][image: image] A [[image: image] Ctrl A] pour systématiquement tout désélectionner avant de taper le raccourci (cependant, il faudra resélectionner).





Si vous avez peur de ne pas mémoriser certains raccourcis, vous pouvez affecter à la commande une série de raccourcis ayant une touche commune : vous finirez bien par retenir l’une des combinaisons choisies (il sera alors temps de supprimer les autres devenues inutiles).


[image: image]




[image: image]. Les raccourcis indiqués dans ce livre sont ceux par défaut. N’hésitez pas à les personnaliser.





La gestion de l’affichage


LES TAUX D’AFFICHAGE



Vous pouvez régler le taux d’affichage avec une valeur comprise entre 5 et 4 000 %. Ce réglage peut s’effectuer :


– en tapant une valeur dans la case d’information en bas à gauche du panneau Navigation ou de la fenêtre du document (un menu local propose une série de valeurs) ;


– en glissant la loupe (avec [image: image] Espace [Ctrl Espace]) ;


– en tapant plusieurs fois le raccourci d’agrandissement ou de réduction.


En attendant de mémoriser les différents raccourcis (d’affichage ou autre), pensez à utiliser les menus contextuels (clic droit) ; cependant, l’outil Flèche doit être actif ou, si ce n’est pas le cas, aucun bloc ne doit être sélectionné.


[image: image]


LA NAVIGATION DANS LE DOCUMENT



Le déplacement dans un document s’effectue de plusieurs manières :


– avec l’outil Main affiché en enfonçant la barre Espace (ou [image: image] [Alt] si l’outil Texte est actif) ;


– avec la molette de la souris (avec [image: image] le déplacement est horizontal).


Le panneau Navigation a disparu de cette version d’InDesign. Le programme propose une option qui le remplace et permet de se déplacer et de modifier le taux d’affichage directement sur le document. En effet, si vous enfoncez les touches [image: image] [Alt] et Espace et maintenez le bouton de la souris enfoncé un instant, InDesign affiche la planche entière et un rectangle rouge. Ce rectangle restera affiché tant que le bouton sera enfoncé (en revanche, les touches peuvent être relâchées). La taille de ce rectangle définit la zone qui occupera tout l’écran quand vous lâcherez le bouton de la souris (il correspond donc au taux d’affichage en cours). Vous pouvez déplacer le rectangle par glissement (éventuellement, vers d’autres planches) et le redimensionner à l’aide des touches fléchées : un agrandissement correspond à un « dé-zoom », une réduction à un zoom. Dès que vous relâchez le bouton de la souris, la zone à l’intérieur du rectangle occupe la totalité de l’écran.







[image: image] Si vous souhaitez retrouver certaines fonctions du panneau Navigation (notamment, le zoom incrémenté ou continu), vous pouvez utiliser le script de Marijan Tompa (inditip.wordpress.com), téléchargeable à l’adresse : http://expertsgraphiques.free.fr/public/SCRIPTS/zoom-Tomaxi.zip.


Il se place dans le dossier Scripts/Script panel du programme. Une fois lancé, il affichera le panneau ci-dessous :


[image: image]





UNE NOUVELLE VUE



La commande Nouvelle fenêtre (menu Fenêtre/Disposition) permet de créer une seconde vue de votre document. Vous pouvez retrouver cette commande directement depuis la Barre de l’application : en effet, un clic sur l’icône [image: image] affiche un panneau qui montre cette commande.


La nouvelle fenêtre peut avoir un taux d’affichage différent ; vous pourrez y visualiser un gabarit afin de voir la répercussion de ses modifications sur les pages courantes. Pour visualiser côte à côte ces fenêtres, utilisez l’une des commandes Mosaïque ou mieux encore, changez la disposition des fenêtres à partir de l’une des icônes affichées par clic sur l’icône [image: image] de la Barre de l’application.


[image: image]


 







3 - La gestion du travail


 


La démarche de travail


De la maquette à la distribution


LA PRÉPARATION PAPIER



Avant de commencer un travail de mise en pages sur l’ordinateur, il est préférable d’avoir une idée précise de l’aspect que devront avoir les pages et même d’en ébaucher un crayonné sur une feuille de papier. Ce petit travail préparatoire permet de fixer quelques paramètres tels que la valeur des marges, les positions des bandeaux de titre, des illustrations, des légendes, la typographie employée (corps, police, style, couleurs…), etc. Plus cette préparation papier est élaborée, plus votre travail sur l’ordinateur sera facilité.


[image: image]


LA MISE EN PAGES



Sur la feuille affichée à l’écran, vous commencerez par placer des repères — certains apparaîtront suite à la configuration du document — ou vous définirez une grille de manière à refléter l’aspect général de la composition. Ces éléments constitueront une aide précieuse pour le placement et le dimensionnement des objets que vous allez réaliser.


La deuxième étape du travail consistera à disposer sur les pages les différents blocs de façon à obtenir la mise en pages voulue. Éventuellement, un bloc pourra être mis en attente sur le côté de la page pour y subir des traitements préalables avant d’être incorporé dans la page. Cette étape comprend différentes phases : création et positionnement des objets (bloc, trait, dessin…), transformation éventuelle (rotation, mise à l’échelle…), enrichissement (coloration, cadre…), etc.


LE PLACEMENT DES TEXTES ET DES VISUELS



Dans les réserves créées, placez les textes par saisie directe ou par importation. De même pour les images : les plus simples d’entre elles pourront être réalisées avec les outils de dessin d’InDesign, mais les plus élaborées seront créées ou traitées dans Photoshop ou Illustrator, puis importées.


[image: image]







[image: image] Les images (et les textes) peuvent être importées directement sur la page sans préparer de bloc pour les recevoir : celui-ci sera dessiné avec le curseur d’importation.





LES FINITIONS



C’est l’étape qui demande le plus de temps, de minutie et de connaissance des possibilités du logiciel. Elle consiste, pour les textes, à régler la typographie, à vérifier les encombrements de textes et leur comportement en présence d’images ou d’un autre texte… ; pour les images, à affiner les dimensions, le détourage et l’habillage.


[image: image]


LES DISTRIBUTIONS



La distribution classique (papier)


Elle s’effectue souvent sous forme papier par une impression des fichiers InDesign. Sa préparation nécessitera des réglages de séparation, de recouvrements de couleurs et la gestion des fichiers correspondant aux éléments importés de manière à obtenir une impression de qualité optimale. InDesign propose toutes les commandes nécessaires à la mise au point de cette préparation (aperçu de la surimpression ou de l’aplatissement des transparences, l’assemblage des données…). L’impression à partir de pages PDF pourra être envisagée ; celles-ci seront créées selon les recommandations de l’imprimeur.


[image: image]


[image: image]


La distribution numérique : HTML, ePub, folio (avec Digital Publishing Suite)


De plus en plus, on trouve des distributions de livre sous forme électronique (HTML, eBook, ePub…). Ces types d’exportation pourront être traités directement depuis InDesign, en respectant certaines règles, mais nécessiteront le plus souvent des mises au point dans différents logiciels selon le format envisagé.





[image: image]


[image: image]


Les enregistrements et annulations


LES ENREGISTREMENTS



L’une des étapes importantes (et répétitives) du travail est l’enregistrement du fichier sur le disque. InDesign met trois commandes à votre disposition : Enregistrer, Enregistrer sous et Enregistrer une copie. La première commande, Enregistrer, s’utilise lors de la première sauvegarde : on vous demandera un nom de fichier et un emplacement sur le disque. Puis, régulièrement vous mettrez à jour ce fichier après chaque étape importante du travail en tapant [image: image] S [Ctrl S].


La deuxième commande, Enregistrer sous, permet de changer le nom du document ou son dossier d’enregistrement et de le garder toujours ouvert à l’écran. La troisième, Enregistrer une copie, est utile pour créer une copie du fichier que vous ne souhaitez pas afficher à l’écran.


Les enregistrements sont très importants pour garder des traces du travail réalisé. InDesign dispose d’une fonction intéressante ; en effet, si le programme bloque en cours de travail, votre dernier document s’affiche au redémarrage d’InDesign (même s’il n’a pas encore été enregistré) dans un état légèrement antérieur au « plantage ». Le fichier porte alors la mention Récupéré, qui disparaît lorsque vous enregistrez le fichier de manière à le mettre à jour sur le disque. Vous pouvez également revenir à la dernière version enregistrée.


LES ANNULATIONS



Pour terminer sur l’environnement de travail, rappelons que les annulations sont multiples dans InDesign. Vous pouvez, grâce aux deux premières commandes du menu Édition : Annuler ([image: image] Z [Ctrl Z]) et Rétablir ([image: image][image: image] Z [[image: image] Ctrl Z] avec les raccourcis par défaut d’InDesign), revenir en arrière dans votre travail ou rétablir une opération qui vient d’être annulée. Comme dans Illustrator, même après une sauvegarde (par [image: image] S [Ctrl S]), il est possible d’utiliser les commandes Annuler ou Rétablir. La commande Version précédente (menu Fichier) peut également constituer une bonne méthode pour revenir en arrière dans le travail.


L’HISTORIQUE DANS INDESIGN



Il n’existe pas d’historique dans InDesign, mais la communauté des développeurs de scripts pour ce logiciel est très productive, aussi, on trouve des solutions alternatives. L’une d’elles est payante, il s’agit de l’une des options des Blatner Tools (dtptools.com) ; l’autre est gratuite, il s’agit de deux scripts de M. Bravac, modifiés par Harbs (in-tools.com). Je les ai francisés, puis regroupés dans un panneau personnalisé avec Adobe Configurator ; ce panneau comporte deux boutons, Annuler et Rétablir, donnant accès à la liste des opérations à annuler ou à rétablir.


[image: image]





Pour l’installation, téléchargez le fichier à l’adresse : http://expertsgraphiques.free.fr/public/SCRIPTS/historique_panneau.zip. Un fois le fichier dézippé, vous obtenez un dossier. Double-cliquez sur le fichier historique. zxp (contenu dans le dossier) pour obtenir l’installation du panneau qui deviendra disponible dans le menu Fenêtre, puis Extensions. Ce panneau peut être intégré dans votre espace de travail.


LES INSTANTANÉS AVEC LES EXTRAITS (SNIPPET)



Si vous souhaitez garder une étape intermédiaire d’une page lors d’une phase de travail (sorte d’instantané), vous pouvez créer un extrait en sélectionnant les éléments de la page et en les glissant sur le Bureau, ou mieux, sur le panneau Mini Bridge préalablement ouvert par [image: image] clic sur l’icône [image: image] de la Barre de l’application. L’extrait pourra être renommé dès qu’il apparaîtra dans le panneau.


[image: image]


L’extrait s’obtient également avec la commande Exporter du menu Fichier qui propose un export avec le format Extrait InDesign (cela donne un fichier d’extension .idms).


Pour récupérer les éléments de l’extrait, il suffit, depuis Mini Bridge (ou du Bureau), de glisser la vignette de l’extrait sur la page. InDesign affiche un curseur de placement dont l’aspect dépend du réglages des préférences d’InDesign (menu InDesign [Édition]/Préférences/Gestion des fichiers).


En effet, si vous avez choisi l’option Emplacement original, le curseur prend cet aspect : [image: image], et le contenu de l’extrait se place à l’endroit où il était lors de sa création ; si vous avez choisi l’option Emplacement du curseur, le curseur devient [image: image] et le contenu de l’extrait se place à l’endroit du clic sur la page. Dans les deux cas, l’extrait garde sa taille originale.




[image: image] On passe du curseur Emplacement original [image: image] au curseur Emplacement du curseur [image: image], et réciproquement, en enfonçant la touche [image: image] [Alt].





[image: image]




[image: image] L’extrait peut être placé en lançant la commande Importer du menu Fichier.





 









La mise en place du document


La configuration du document


Pour commencer un travail, dans le menu Fichier lancez la commande Nouveau ou tapez [image: image] N [Ctrl N]. Une boîte de dialogue apparaît : elle vous permet de configurer votre composition en indiquant certaines caractéristiques des pages que vous utiliserez : nombre et format, marges…


Afin de faciliter le réglage des autres options, vous pouvez choisir un mode, Impression ou Web.


– En sélectionnant le mode Impression, le millimètre devient l’unité active avec le format A4.


[image: image]


– Avec le mode Web, c’est le pixel qui devient l’unité par défaut avec un format de 800 x 600.


[image: image]


En dehors du format de page qui est choisi dans le menu local, vous devez entrer des valeurs dans les différentes cases. Pour cela :


– cliquez sur le libellé à gauche de la case et tapez directement la nouvelle valeur (sans préciser l’unité sauf pour en changer) ;


– utilisez les petites flèches devant la case de valeur. Elles incrémentent la valeur de 1 (ou de 10 avec [image: image]) ;


– passez d’une case à la suivante en tapant la touche [image: image] [[image: image]] (ou [image: image][image: image] [[image: image][image: image]] pour revenir à la case précédente). Vous pouvez aussi taper la valeur ou utiliser les touches fléchées du clavier pour augmenter ou réduire la valeur en cours (avec [image: image], l’incrément est de 10).


Avant d’entamer tout travail de mise en pages sur l’ordinateur, il faut avoir une idée globale de votre future publication (connaître le format des feuilles, les marges, le nombre de colonnes, etc.). Nous allons à présent passer en revue les différentes options de configuration du document.


LES OPTIONS DES PAGES



Le nombre de pages


Vous pouvez définir le nombre de pages de votre document ; cependant, il sera possible d’en ajouter ou d’en supprimer à partir de la commande Format du document du menu Fichier ([image: image][image: image] P [Alt Ctrl P]) ou par le panneau Pages.


Le numéro de la première page


[image: image] Par défaut, le document commence par la page n° 1. Vous pouvez souhaiter commencer par une autre numéro ; par exemple, par le n°4 afin que la première planche affichée soit une double page.


Les pages en vis-à-vis ou le recto verso


Cette option permet, lorsqu’elle est activée, d’avoir le recto et le verso côte à côte. Les rectos correspondent aux pages impaires, ils se trouvent à droite sur l’écran ; les versos, pages paires, sont situés à gauche sur l’écran. N’activez pas cette option pour un travail de type Web;





LE FORMAT DE LA PAGE



Différents choix de format sont possibles :


– Pour l’impression, les formats courants sont le A4 (210 mm par 297 mm, format par défaut) et d’autres formats standards (Tabloïd, A3, A5…), ou une taille quelconque (valeur maximale 5 486 mm ou 216 “).


– Pour le Web, les formats de page correspondent à des tailles d’écran. Par exemple, le format 1 024 x 768 correspond à l’écran de l’iPad (ou 1 280 x 800 pour Android).


Dans la boîte de dialogue de configuration du document (comme dans toutes les boîtes de dialogue), vous pouvez utiliser différentes unités (le tableau qui suit les récapitule), ainsi que des opérations sur les valeurs en utilisant les symboles suivants : + pour l’addition, – pour la soustraction, * pour la multiplication et / pour la division.


[image: image]


L’orientation de la feuille s’effectue d’après les valeurs des cases Largeur et Hauteur, mais également en cliquant sur le bouton correspondant à l’orientation voulue. Quand vous utilisez souvent un même format avec une orientation particulère, vous pouvez enregistrer le format en déroulant la liste des formats jusqu’à l’option Format de page personnalisé.


[image: image]


LE BLOC DE TEXTE TYPE



Quand vous cochez cette option, InDesign place dans la page de maquette un bloc de texte aux dimensions du rectangle d’empagement défini par les marges et les colonnes (voir ci-après). Ce bloc de texte type est utilisé (de manière transparente) lorsque vous importez un texte long et que vous placez ce texte sur la page en cliquant sur celle-ci avec la touche [image: image] enfoncée : il y a chaînage du texte vers de nouvelles pages même si le document n’a pas été configuré avec plusieurs pages (sans la touche [image: image], le texte ne « coule » pas vers les autres pages).


LES MARGES



Les marges sont définies depuis les bords de la feuille et sont très importantes pour l’équilibre et l’aération de la page. Elles permettent de définir un rectangle d’empagement dans lequel vous placerez les éléments de la mise en pages. Dans le cas d’un ePub ou d’un folio destiné principalement aux iPad, par exemple, les marges sont définies de manière à ce que les éléments de la page ne soient pas cachés par les éléments de navigation de l’ePub ou du folio (barre de navigation, menus, ascenseur…). Cependant, dans le cas de l’ePub, ces marges seront ignorées lors de l’exportation du document.


En fonction de l’option d’affichage des pages en vis-à-vis ou non, les cases Petit fond et Grand fond — qui correspondent respectivement à la marge de reliure et à la marge extérieure — prennent les noms À gauche et À droite.


Quelles que soient les valeurs entrées, vous pourrez disposer des objets dans les marges, par exemple une photo à fond perdu. Par défaut, les valeurs sont de ½ pouce, soit 12,7 mm. En cliquant sur l’icône [image: image] (qui devient alors [image: image]), toutes les marges deviennent identiques.


LES COLONNES



Vous pouvez définir le nombre de colonnes de votre publication (par défaut 1), ainsi que la gouttière (ou espace) entre chaque colonne. InDesign placera des repères de colonne dans lesquelles vous pourrez par la suite dessiner ou placer des blocs de texte (ou d’image).


Une fois toutes les options choisies, cliquez sur OK. Une page affichée à la taille maximale pour l’écran apparaît. Vous pouvez y voir les repères de marge en magenta et les repères de colonne en violet. Les repères de marge constituent un rectangle (empagement). Sur les côtés verticaux de la page sont superposés les repères de colonne (voir plus loin la description des repères).


Si vous vous êtes trompé dans les valeurs du format du document, fermez le fichier et créez-en un nouveau.





LES RÉGLAGES DU FOND PERDU ET DE LA ZONE DE LIGNE-BLOC



Le fond perdu définit la zone dans laquelle les objets doivent déborder au-delà des bords du format de la page pour assurer une rogne correcte lors de la fabrication de la publication (la valeur est comprise entre 3 et 5 mm). Les zones correspondant au fond perdu sont marquées par des filets rouges.


La zone de ligne-bloc définit un espace dans lequel vous placerez des informations (marques de pliure, date de modification et nom du fichier gérés par des variables de texte…) ou des instructions pour l’imprimeur (selon les options d’exportation, cette zone est conservée lors de l’export en PDF). Tous les éléments (ou parties d’éléments) situés dans ces zones disparaissent quand le document est rogné à sa taille finale. Pour les définir, cliquez sur le bouton Plus d’options et saisissez les valeurs souhaitées dans les champs correspondants. Les zones correspondant aux lignes-blocs sont marquées par des filets bleus.


LA MÉMORISATION DES RÉGLAGES



Quand vous créez un nouveau document, InDesign affiche la fenêtre Nouveau avec les derniers préréglages. Pour ne pas afficher la fenêtre de configuration, vous pouvez taper le raccourci [image: image][image: image] N [Alt Ctrl N].


Si vous créez souvent des documents ayant la même configuration (même nombre de pages, même format de page…), vous pouvez enregistrer chacun de ces formats de document depuis la fenêtre Nouveau ou encore depuis le menu Fichier, puis Paramètres prédéfinis du document et enfin Définir.


Dans le premier cas, le format enregistré aura la configuration active (et le nom spécifié dans la fenêtre d’enregistrement). Dans le second cas, vous pourrez préparer plusieurs formats prédéfinis qui deviendront visibles dans le sous-menu Paramètres prédéfinis du document du menu Fichier.


[image: image]





[image: image]


Les configurations enregistrées seront également disponibles dans le menu local Document prédéfini du haut de la fenêtre Nouveau.


Les repères et les grilles


Les repères et les grilles offrent une aide précieuse à la mise en place des éléments sur la page. En effet, ils constituent non seulement un guide visuel, mais, grâce à leur magnétisme, ils facilitent également le positionnement des objets.


LES DIFFÉRENTS TYPES DE REPÈRES



Dans la page, InDesign propose trois types de repères : les repères de marge (en magenta), les repères de colonne (en violet) et les repères de règle (en cyan par défaut mais modifiable à volonté). À ces repères s’ajoutent, si vous avez coché l’option Bloc de texte type, les lignes des blocs types (elles ont la couleur du calque, par défaut bleu clair) et les repères commentés (de couleur verte) qui apparaissent lors de la construction de blocs ou lors de leur positionnement.


LES LIGNES DES BLOCS TYPES



Il ne s’agit pas de repères car ces lignes ne sont pas magnétisées. Elles sont cachées sous les repères de marge et ne deviennent visibles que si vous modifiez (menu Page) ou masquez (menu Affichage ou menu contextuel) les repères de marge. Ces lignes délimitent le bord du bloc présent dans la page type ; ce dernier ne peut être modifié ou effacé dans une page courante que s’il a été rempli. En effet, il ne s’agit pas de repères mais d’un bloc de texte visible dans le gabarit qui s’affiche via le panneau Pages (ou F12). Ce bloc (ou ces blocs dans le cas d’un document recto verso) a été obtenu lors de la configuration du document en cochant l’option Bloc de texte type.


Rappelons que ces blocs, aux dimensions du rectangle d’empagement, sont utilisés dans les pages courantes lors du placement automatique d’un texte.


LES REPÈRES DE MARGE



Les repères de marge définissent le rectangle d’empagement ; ce dernier a les dimensions de la page, moins celles des marges. Il détermine les dimensions du bloc de texte qui sera créé quand vous cliquerez sur la page avec l’icône de placement de texte importé.


Pour les modifier, lancez la commande Marges et colonnes dans le menu Page. Une fenêtre de configuration s’affiche pour définir les nouvelles valeurs de marge. Si vous effectuez cette opération dans la page courante, elle n’affecte pas les autres pages ; en revanche, si vous modifiez les marges à partir des pages de gabarits (affichées par un double-clic sur leurs icônes dans le panneau Pages), toutes les pages courantes subiront les modifications. S’il y a un bloc de texte type dans la page de gabarit, il devra être redimensionné séparément.


[image: image]


La fenêtre Marges et colonnes comporte une option Activer l’ajustement de la mise en pages ; celle-ci permet un meilleur repositionnement des éléments déjà présents sur les pages quand vous en changez les marges. Pour que certains alignements soient mieux respectés, les blocs doivent être entourés de repères.


LES REPÈRES DE COLONNE



Lors du placement automatique d’un texte, ces repères provoquent l’écoulement du texte de colonne en colonne ; cependant, le bloc démarre à la hauteur et depuis la colonne où s’est effectué le clic, sauf si le bloc de texte type a été défini à la configuration du document.


Les repères de colonne peuvent être manipulés à partir de la commande Marges et colonnes du menu Page — un changement des valeurs de marge entraîne un changement des largeurs de colonnes, mais, si le texte a déjà été placé, seuls les repères, et non pas les blocs, sont modifiés.





En déverrouillant les repères de colonne (menu contextuel ou menu Affichage/Grilles et repères), vous pouvez les manipuler directement sur le document par glissement des lignes violettes (gouttières ou bords de colonne) et visualiser leurs coordonnées dans le panneau Contrôle.


[image: image]


Ce type de manipulation permet d’obtenir des colonnes de largeur différente. Comme cela a été signalé, il conviendra d’effectuer ces opérations dans les pages types si vous souhaitez voir le changement dans toutes les pages courantes, mais aussi d’adapter puis de créer les blocs aux largeurs des colonnes.


[image: image]




[image: image] Pour retrouver les colonnes égales, lancez la commande Marges et colonnes (menu Page) : le nombre de colonnes est remplacé par « personnalisé » ; utilisez les triangles pour rétablir le nombre initial de colonnes.





LES REPÈRES DE RÈGLE



Vous pouvez les obtenir de deux façons : par programmation à partir de la commande Créer des repères du menu Page ou manuellement par glissement depuis les graduations des règles pour un placement parallèle à la règle (ou double-clic sur une graduation pour un placement perpendiculaire au niveau de cette graduation). Avant de voir comment les créer, examinons quelques propriétés.


Les propriétés des repères


Couleur et affichage des repères


Placés de manière paramétrée ou manuelle, les repères apparaissent en couleur cyan ; vous pouvez changer cette dernière à partir de la commande Repères de règle du menu Page. Ces réglages ne s’appliquent que sur les futurs repères ; cependant, ils peuvent être spécifiés par repère comme nous le verrons plus loin.


La fenêtre permet de définir à partir de quel taux d’affichage (Seuil) les repères ne doivent plus être visibles ; cependant, si des repères ont déjà été positionnés avec un seuil inférieur à celui que vous programmez, ils resteront visibles même si le taux d’affichage devient inférieur au seuil que vous avez fixé.


[image: image]


Les calques de repères


Une fois déverrouillés, les repères de règle sont manipulables à volonté (déplacement, copie, effacement…). Vous pouvez créer un calque spécial pour les y placer. Pour cela, depuis le panneau Calques, cliquez sur l’icône [image: image] en enfonçant la touche [image: image] [Alt] de manière à nommer le calque (repères ou guides, par exemple). Par la suite, vous pourrez cacher son contenu (donc les repères) en cliquant sur l’œil ([image: image]) en regard du nom du calque, ou le verrouiller en cliquant dans la case de la seconde colonne (le signe [image: image] apparaîtra). Pour continuer à travailler, il faudra activer un autre calque en cliquant sur son nom dans le panneau Calques. Vous pouvez aussi utiliser les options de calque pour cacher ou verrouiller les repères sur un calque donné.







[image: image] Bien que déverrouillés, les repères placés sur une page de gabarit restent inaccessibles sur les pages courantes. Pour sélectionner un repère du gabarit, à l’instar d’un bloc type, enfoncez les touches [image: image][image: image] [[image: image] Ctrl] et cliquez sur le repère : il apparaît alors avec la couleur du calque.





L’obtention paramétrée des repères


Si vous lancez la commande Créer les repères du menu Page, une fenêtre apparaît et permet de créer une grille de montage qui découpe votre document de façon à faciliter la création de blocs ou les placements d’objets. Cette grille de lignes et/ou de colonnes est définie à partir des bords (gauche et droit) de la page ou des bords de marge (option Aux marges ou À la page). En cochant Aperçu, vous contrôlez le positionnement de cette grille.


[image: image]


Si vous relancez cette commande pour modifier un premier réglage, cochez l’option Supprimer les repères de règle existants ; vous pouvez aussi ajouter un autre calque pour recevoir les nouveaux repères. Les repères de colonne qui apparaissent avec cette commande n’ont aucune influence sur le flux de texte lors de son placement automatique ; ils ne constituent qu’une aide visuelle (mais magnétisée) à la mise en pages.


L’obtention manuelle des repères


Pour placer les repères manuellement, les règles doivent être affichées. Leur placement s’obtient par double-clic dans les graduations de la règle, ou par glissement de la souris depuis les graduations jusqu’à l’endroit voulu. Avec cette seconde technique, vous pouvez obtenir un meilleur contrôle du placement en consultant le panneau Contrôle. Il existe quelques contraintes pour ce placement, le tableau suivant les résume :














	Touche

	Contrainte sur le repère






	[image: image]

	Le repère se place sur une valeur juste des graduations.






	[image: image] [Ctrl]

	Le repère devient long et s’affiche sur la double page (c’est le repère de planche).






	[image: image][image: image] [Atl Ctrl]

	En partant du croisement des graduations, on obtient un croisement de repères.






	[image: image] [Atl]

	Le repère vertical devient horizontal ou inversement.







Si les repères ont été déverrouillés (Verrouiller les repères non cochée dans le menu Affichage/Grilles et repères ou menu contextuel), un repère qui vient d’être placé (encore sélectionné) peut être positionné en entrant ses coordonnées dans la case X ou Y du panneau Contrôle. Les coordonnées sont définies à partir de l’origine des règles, qui par défaut coïncide avec l’angle supérieur gauche de la page. Pour déplacer l’origine, faites glisser la case de croisement des règles à l’endroit voulu ; pour changer les unités, affichez le menu contextuel dans les graduations de la règle.




[image: image] Dans le panneau Contrôle, quand un repère est sélectionné, on passe d’un repère à l’autre en cliquant sur l’icône [image: image] (ou [image: image]).





Les manipulations de repères


Pour être manipulé, un repère (déverrouillé) doit être sélectionné en cliquant dessus (l’outil Flèche devient [image: image]. ou [image: image]. quand le repère est pointé) ou en traçant avec l’outil Flèche un cadre qui ne touche pas de blocs. Cependant, s’il a été placé sur le gabarit, sa sélection sur la page courante n’est possible que si vous enfoncez les touches [image: image][image: image][[image: image] Ctrl] et cliquez sur le repère ; il apparaîtra alors avec la couleur du calque et ne fera plus partie du gabarit.


Les couleurs des repères


Quand un repère est sélectionné (ou qu’il vient juste d’être placé depuis les règles), vous pouvez changer sa couleur par la commande Repères de règle affichée par clic droit (menu contextuel). Cette couleur ne sera visible qu’une fois le repère désélectionné.


Les déplacements et copies


Un repère d’une page courante peut être sélectionné (seul ou avec d’autres via [image: image], s’ils ne sont plus verrouillés) en vue d’être déplacé ou copié. Ce déplacement (avec ou sans copie) s’effectue de multiples façons :


– par glissement pour un déplacement ;


– par la commande Déplacer les repères (affichée par clic droit ou par double-clic sur l’outil Sélection) ;





– par le panneau Contrôle (pour une copie, validez en tapant [image: image][image: image] (Entrée) [Alt [image: image] (Entrée)]) ;


– par copier-coller s’il doit être placé sur une autre page (ou un autre document de même format ; il y apparaîtra à la même position que dans sa page d’origine).


La suppression des repères


Un repère sélectionné s’efface en tapant la touche Efface. Pour les supprimer tous, utilisez la commande correspondante du menu Affichage, puis Grilles et repères (obtenue également par clic droit dans les règles).


Les alignements


Quand un ou plusieurs repères sont sélectionnés, il est possible d’utiliser les icônes d’alignement, de distribution et l’option d’espacement du panneau Contrôle.


[image: image]


LES GRILLES



InDesign met à votre disposition deux grilles. La première joue le rôle de papier millimétré, c’est la grille du document ; la seconde a une fonction typographique, c’est la grille de ligne de base : elle permet les alignements des lignes de texte. Nous l’étudierons dans la partie consacrée à la typographie. Pour afficher la grille du document, lancez la commande correspondante du menu Affichage ou du menu contextuel (s’il n’y a pas d’objet sélectionné).


[image: image]


Un quadrillage couvre l’écran, il se positionne en fonction de l’origine des règles et deviendra millimétré en fonction des réglages. Pour replacer l’origine à sa position initiale, effectuez un double-clic dans le croisement des règles. La grille se place à l’arrière-plan des objets présents sur la page mais peut être mise au premier plan (menu Affichage ou menu contextuel).


[image: image]


Le paramétrage de cette grille s’effectue avec la commande Grilles des préférences (menu InDesign [Fichier]). En effet, une fenêtre permet de choisir la couleur et le pas — espace entre deux lignes qui se règle séparément horizontalement et verticalement —, ainsi que le nombre de subdivisions. Pour obtenir un vrai papier millimétré, entrez une valeur de 10 mm pour le pas et de 10 pour les subdivisions.


[image: image]


Vous ne visualiserez correctement les graduations que si le taux d’affichage est suffisamment grand ; dans le cas contraire, les graduations seront placées selon des multiples des valeurs de paramétrage.





Dans tous les cas, son magnétisme agit sur les lignes de subdivision affichées ou non (à condition que l’option ne soit pas désactivée dans le menu Affichage).


Les deux grilles (de ligne de base et du document) exercent un magnétisme aussi bien lors du placement ou de la création de blocs, que de celui de repères. Le magnétisme de la grille du document est débrayable à l’aide de la commande Magnétiser la grille du menu Affichage. Lors d’un traçage de bloc, le signe [image: image] indique que le magnétisme de la grille ou des repères est actif. Dans le cas de la grille du document, le magnétisme reste actif même si la grille est cachée.


LES REPÈRES COMMENTÉS



Les repères commentés sont très pratiques pour mettre en évidence de façon temporaire des dimensions, des alignements, des espacements… d’objets pendant que vous créez ou faites glisser l’objet. Ces repères sont actifs par défaut, ils peuvent être désactivés au clavier en tapant [image: image] U [Ctrl U] ou par le menu Affichage/Grilles et repères. Ils apparaissent en vert, mais cette couleur peut être modifiée en affichant les préférences à la rubrique Repères et table de montage. Des repères de marge (en magenta) peuvent également apparaître quand un alignement, par exemple avec le centre des marges, est obtenu.


[image: image]


Les dimensions commentées


Des indications de dimensions s’affichent lorsque vous créez un élément sur la page. Lors d’une rotation, un axe, un angle et une valeur d’angle s’affichent pour vous faciliter l’opération.


[image: image]


De même, lorsque vous créez ou redimensionnez un objet situé à côté d’un autre objet, un segment doté d’extrémités fléchées s’affiche pour vous indiquer la coïncidence entre la largeur ou la hauteur de l’objet adjacent.


[image: image]


Les alignements commentés


Les options d’alignement intelligent des objets facilitent le positionnement des objets par rapport au centre ou aux bords d’un élément de page. En plus du magnétisme qu’ils exercent sur les objets, les repères commentés indiquent de manière dynamique l’objet en cours de positionnement.


Les espacement commentés


Cette fonction vous permet de disposer plus facilement des éléments de page, grâce à l’affichage de repères temporaires indiquant la position dans laquelle l’espacement entre les objets est régulier.


[image: image]


Les étiquettes de position


Le curseur affiche, dans un cadre gris, les coordonnées X et Y lorsque vous déplacez des objets, les valeurs L et H lorsque vous les redimensionnez (voir ci-dessous), ou bien une mesure lorsque vous appliquez une rotation. Vous pouvez activer ou désactiver ces étiquettes grâce à l’option Afficher les valeurs de transformation de la rubrique Interface dans les préférences.


[image: image]


De la même façon, lors du placement d’une image, si vous créez le bloc à la volée, une étiquette de taille en pourcentage apparaîtra lors du glissement du curseur de placement (les valeurs s’afficheront avec l’unité active en enfonçant la touche [image: image]). Nous reparlerons de ces options dans la partie du livre consacrée au placement d’images.





 






Le travail avec des calques


La gestion des calques


LA DÉMARCHE DE TRAVAIL



Comme Illustrator et Photoshop, InDesign offre la possibilité de travailler par superposition de calques. Certains d’entre eux pourront recevoir les textes avec, dans le cas d’une composition multilingue, un calque par langue ; sur d’autres calques, vous placerez les illustrations ; sur d’autres, les repères et sur d’autres encore, les éléments types…


Vous aurez la possibilité de verrouiller ou de masquer les calques sur lesquels vous ne travaillez pas. La gestion des plans, des sélections et, d’une manière générale, du travail de mise en pages s’en trouvera simplifiée. La plupart des manipulations de calques s’effectuent à partir du panneau Calques.


[image: image]


L’AJOUT DE CALQUE



Il s’effectue en cliquant sur l’icône [image: image] du panneau Calques ; la combinaison avec certaines touches augmente les possibilités :














	Clic sur [image: image] avec :

	Particularités






	Aucune touche

	Nouveau calque au premier plan des calques avec nom et couleur imposés.






	[image: image] [Alt]

	Nouveau calque au premier plan et affichage de la fenêtre d’options.






	[image: image] [Ctrl]

	Nouveau calque au-dessus du calque actif.






	[image: image][image: image] [Alt Ctrl]

	Nouveau calque au-dessous du calque actif.







Vous ne pouvez travailler que sur le calque actif, repéré par une petite plume [image: image] à droite de son nom. En revanche, il est possible de sélectionner plusieurs calques en même temps — par [image: image] clics s’ils se suivent dans la liste (et [image: image] clic [Ctrl clic] dans le cas contraire) — en vue d’en modifier les options ou l’ordre de superposition.


LES OPTIONS DES CALQUES



Certaines options, comme le choix du nom, de la couleur de sélection (c’est-à-dire des contours du bloc) et l’état des repères ne peuvent se régler qu’en affichant la fenêtre d’options par un double-clic sur le nom du (ou des) calque(s) sélectionné(s).


[image: image]


D’autres options comme l’affichage, le verrouillage… se manipulent par le menu du panneau ou encore par les icônes du panneau ; le tableau suivant les récapitule.


[image: image]


Les types de calques


À l’instar d’Illustrator, on distingue plusieurs types de calques : les calques classiques (par défaut, il y en a un nommé Calque 1) qui vont contenir tous les éléments, et les calques-objets (dont le nom est entre < et >), qui renferme un objet tel qu’un texte, un bloc image, une ligne ou encore un groupe (lui-même constitué de calques-objets). Les noms des calques-objets sont liés à leur contenu. Dans le cas d’un bloc de texte, le nom correspond au début de la saisie ; dans le cas d’un bloc image, c’est le nom du fichier du visuel importé.





[image: image]


Les deux types de calques ont sensiblement les mêmes propriétés au niveau de l’affichage et du verrouillage. Cependant, les manipulations seront réalisables depuis le menu Objet et, dans le cas du verrouillage d’élément, un cadenas apparaîtra sur l’objet dans la page.


[image: image]




[image: image] Il est possible de changer le nom d’un calqueobjet, mais l’opération ne se réalise pas par double-clic. Il faut d’abord activer le calque-objet en cliquant sur son nom, puis cliquez une seconde fois sur le nom pour qu’il apparaisse en surbrillance : on peut alors saisir l’intitulé voulu.





[image: image]


Le travail sur calques


LA CRÉATION D’OBJET



Avant de créer un objet, si le document comporte plusieurs calques, activez celui sur lequel vous souhaitez placer l’objet. Pour cela, cliquez sur le nom du calque afin d’y faire apparaître une plume [image: image] à droite de son nom : elle indique le calque actif. Si l’objet que vous venez de dessiner ou d’importer ne se situe pas sur le bon calque, transférez-le sur le calque voulu (voir ci-après).


LES SÉLECTIONS SUR LES CALQUES



Dès que vous sélectionnez un objet, le calque qui le contient s’active et un carré coloré apparaît en regard du nom. Si plusieurs objets appartenant à différents calques sont sélectionnés, plusieurs carrés colorés apparaîtront.


[image: image]


Pour sélectionner tous les objets d’un calque, enfoncez la touche [image: image] [Alt] et cliquez sur son nom : des carrés colorés apparaîtront en regard des noms des objets sélectionnés si le calque est développé (par clic sur [image: image]). Par [image: image][image: image] clic [[image: image] Alt clic], vous pouvez ajouter des sélections (ou les soustraire) et sélectionner le contenu de plusieurs calques.


[image: image]


À partir du panneau Calques, il est possible de sélectionner un élément de la page par clic droit sur le nom de l’objet. InDesign propose également, par la commande Sélectionner et ajuster un élément, de l’afficher sélectionné au centre de l’écran.





LES REPÈRES ET LES CALQUES



Quand vous placez des repères, ils appartiennent au calque actif. Vous pouvez les masquer ou les verrouiller, indépendamment de l’état du calque, à partir des options du calque. Pour faciliter les manipulations des repères, vous pouvez aussi les placer sur un même calque et le nommer « repères ».


LES TRANSFERTS ENTRE CALQUES



Le déplacement d’une sélection d’objets vers un calque


Un bloc appartenant à un calque peut être transféré (voire copié) vers un autre calque. Ces opérations sont utiles lorsqu’un objet n’a pas été créé sur le bon calque ou lorsque vous avez travaillé sur plusieurs objets d’un même calque et que leur gestion devient trop délicate. Il devient impératif de répartir les objets sur différents calques que vous aurez pris soin de créer.


Quand l’objet est sélectionné, un carré coloré s’affiche dans le panneau Calques à droite du nom du calque contenant la sélection. Pour transférer l’objet, glissez ce carré sur le nom du calque de destination (vous verrez [image: image]) ; dès que vous relâchez, l’objet change de calque, son cadre de sélection ou son tracé prennent la couleur du nouveau calque. Il se place au premier plan de ce calque mais peut être glissé pour être positionné selon un plan particulier (voir ci-après).




[image: image] Si le calque vers lequel vous souhaitez transférer un objet est verrouillé ou masqué, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] pendant le glissement, cela évitera d’avoir à déverrouiller ou réafficher le calque (dans le cas d’un calque masqué, l’objet disparaîtra).





La copie d’une sélection d’objets vers un autre calque


Pour obtenir la copie d’une sélection d’objets, pendant son transfert, enfoncez la touche [image: image] [Alt] (vous verrez [image: image]). Pour réaliser des effets de superposition de photos normales et éclaircies, vous pouvez faire des copies par glissement de calque.


Les manipulations de calques


Les manipulations s’organisent à partir du panneau Calques mais certaines d’entre elles peuvent être réalisées à partir de leur menu local : duplication, suppression, fusion…


LE CHANGEMENT DE L’ORDRE DE SUPERSOSITION



Dans le panneau, le calque (ou calque-objet) situé en haut de la liste correspond à celui du premier plan. En déplaçant un calque dans la liste, vous pouvez modifier l’ordre d’affichage des objets qui se superposent ou se chevauchent.


Pour obtenir le nouvel ordre, glissez le calque et amenez-le devant ou derrière le calque voulu. Pour déplacer plusieurs calques, sélectionnez-les par [image: image] clic [Ctrl clic] (ou [image: image] clic).


LA DUPLICATION DE CALQUE



Pour copier un calque, glissez son nom sur l’icône [image: image] du panneau Calques. Le calque est copié avec son contenu, il apparaît au-dessus du calque d’origine.


LA FUSION DES CALQUES



Cette commande permet de convertir un ensemble de calques en un seul contenant tous les objets. Pour obtenir la fusion, sélectionnez les calques à fusionner en cliquant (avec [image: image] clic [Ctrl clic] ou [image: image] clic) sur leur nom. Une fois la sélection des calques réalisée, activez le calque de destination de la fusion en cliquant sur son nom — la plume [image: image] s’affichera à droite du nom — et lancez la commande Fusionner les calques dans le menu local du panneau.




[image: image] Quand vous groupez des objets (menu Objet), ils passent sur le même calque (celui contenant l’objet le plus au premier plan).





LA SUPPRESSION D’UN CALQUE



La suppression d’un calque par glissement sur [image: image] entraîne celle des objets qu’il contient ; un message vous l’indique, sauf si vous effectuez l’opération avec la touche [image: image] [Alt] enfoncée. Le menu du panneau Calques comporte également une commande qui permet la suppression des calques vides.


LES CALQUES ET L’EXPORTATION PDF POUR ACROBAT



Lors de l’exportation du document InDesign, si vous choisissez le format Acrobat 6 ou + (PDF 1.5 ou +), une option permet de conserver la structure des calques d’InDesign. Dans Acrobat, vous pourrez alors afficher ou masquer certains calques et, ainsi, imprimer plusieurs versions d’une mise en pages à partir d’un seul document.


[image: image]


 




PARTIE 2


Le travail des objets


1 - La gestion des objets


2 - L’enrichissement des objets et les styles d’objet







1 - La gestion des objets


Dans ce chapitre, nous allons aborder la gestion de s objets sous tous ses aspects : depuis leur création, leur retouche, leur manipulation (déplacement, copie ou transformation…), leur remplissage, leur coloration, jusqu’à leur gestion par des styles d’objet.


 


Le dessin des objets


Les types d’objets


LES BLOCS ET LES FILETS



Dans InDesign, on distingue quatre catégories d’objets (également appelés blocs) : les blocs de texte, les blocs d’image, les blocs sans contenu et les traits ou filets. À n’importe quel moment, il sera possible de passer d’un type de bloc à un autre (sauf pour les traits) et ceci de différentes manières : par le sous-menu Contenu du menu Objet qui propose trois choix (disponibles également dans le sous-menu du menu contextuel) ; lors d’une importation, la sélection d’un bloc déjà rempli entraînera sa conversion dans le même type que l’élément importé.


LES OUTILS DE DESSIN



Vous disposez de nombreux outils pour dessiner les blocs : un outil pour les rectangles [image: image], un pour les ovales (ou ellipses) [image: image], un pour les polygones et étoiles [image: image], deux outils de dessin libre (plume [image: image] et crayon [image: image]), un pour les traits [image: image], sans oublier l’outil Texte [image: image] avec lequel il est possible de tracer des blocs de texte rectangulaires.


La création de blocs géométriques


LES FORMES SIMPLES : RECTANGLES ET OVALES



Pour créer un bloc rectangulaire (ou ovale), sélectionnez l’outil [image: image] ([image: image]) ou [image: image] ([image: image]). Amenez-le sur la page et glissez-le pour dessiner l’objet voulu (ses dimensions s’affichent avec les repères commentés).


[image: image]


Tout objet dessiné avec les outils de création de graphiques (non attribués [image: image], [image: image]…) est doté d’attributs (contour noir 1 pt par défaut) et du style d’objet [Bloc graphique standard] alors que les blocs d’image ou blocs de texte ([image: image], [image: image]) en sont systématiquement dépourvus, c’est le style [Sans] qui leur est affecté.


Les contraintes du traçage


Si vous n’avez pas relâché le bouton de la souris, en enfonçant certaines touches, vous pouvez déplacer le bloc, le transformer en carré (ou en cercle), etc. ; cependant, il ne faudra relâcher cette touche qu’après avoir relâché le bouton de la souris. Le tableau ci-après indique les manipulations possibles ; elles sont communes à Photoshop et Illustrator.














	Touches utilisées

	Action sur le bloc






	Espace

	Déplacement possible.






	[image: image] [Alt]

	Centrage du bloc.






	[image: image]

	Bloc carré ou circulaire.






	[image: image][image: image] [[image: image] Alt]

	Centrage du bloc carré.









[image: image] Si, au lieu de glisser, vous cliquez sur la page (avec ou sans [image: image] [Alt]), une fenêtre permettra de spécifier les dimensions du bloc qui va être créé.





[image: image]





Les créations multiples


Directement par glissement, InDesign permet de créer plusieurs blocs identiques et d’obtenir une grille de blocs.


La gestion du nombre de blocs


Pour réaliser la série de blocs, commencez par dessiner le premier bloc avec l’outil désiré, puis, sans relâcher le bouton de la souris, tapez une ou plusieurs fois la touche Flèche à droite pour obtenir une série de blocs horizontaux, Flèche vers le haut pour une série verticale, ou successivement les deux pour créer une grille de blocs. Pour réduire le nombre de blocs obtenus, tapez la flèche opposée (Flèche à gauche ou Flèche vers le bas).


[image: image]


La gestion de l’espacement


Les blocs apparaisssent avec un espacement correspondant à la gouttière définie lors de la création du document (fenêtre Nouveau document) ou dans la fenêtre Marges et colonnes du menu Page.


[image: image]


Tant que vous n’avez pas relâché le bouton de la souris, l’espacement peut être modifié. Pour cela, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] et tapez une ou plus fois la touche Flèche à droite (ou à gauche), Flèche vers le haut (ou vers le bas). Pour modifier en même temps l’espace vertical et horizontal, utilisez seule la touche PageDown ou PageUp.




[image: image] Pour définir un espacement différent de celui en cours pour les prochaines créations multiples, vous pouvez modifier les valeurs de gouttière de la fenêtre Marges et colonnes du menu Page ; cependant, n’effectuez cette opération que si ne vous ne travaillez pas dans un document en colonnes.





L’utilisation des repères


Dans la page, les repères de marge (ou de règle) sont visibles. Vous pouvez mettre à profit leur présence pour dessiner un bloc. En effet, quand vous placez l’outil de dessin ([image: image]) sur le repère, son changement d’aspect ([image: image]) indique la superposition avec le repère (s’il est magnétisé) ; de même, lors du glissement de l’outil jusqu’à un autre repère, le magnétisme des repères permet d’arrêter précisément le glissement de l’outil sur le repère choisi.


Inversement, si la présence d’un repère vous gêne pour positionner librement un bloc que vous allez créer, vous pouvez désactiver le magnétisme temporairement en enfonçant la touche ctrl [Ctrl] pendant que vous dessinez le bloc. Le magnétisme est réactivé quand vous relâchez la touche.


Les réglages de position et de dimensions


Quand vous placez l’outil sur la page, vous pouvez repérer ses coordonnées dans le panneau Contrôle. De même, pendant le traçage, vous contrôlez la taille du dessin dans ce panneau (ou par l’étiquette grise des repères commentés). La précision augmente avec le taux d’affichage. Quand le bloc est dessiné, vous pouvez régler ses dimensions et sa position (par rapport à l’origine des règles) à l’aide du panneau Contrôle (ou du panneau Transformation).


Avant d’entrer des valeurs dans les cases X, Y, L et H, il est nécessaire de définir un point de référence sur l’objet en cliquant sur l’un des neuf points visualisés dans l’icône [image: image], située à gauche dans le panneau Contrôle. En effet, les coordonnées du bloc sont définies d’une part par rapport à ce point de référence, et d’autre part c’est ce point qui reste fixe quand vous changez les dimensions de l’objet.


Pour activer une case, cliquez sur son intitulé (X, Y, L ou H) et saisissez directement la nouvelle valeur (elle remplacera l’ancienne). Passez d’une case à la suivante (ou à la précédente) en tapant [image: image][[image: image]] (ou [image: image][image: image] [[image: image][image: image]]). Dans chaque case, vous pouvez employer n’importe quelle unité ou % et faire des opérations sur les données (+, –, *, /). Quand une valeur est saisie, n’oubliez pas de la valider en tapant [image: image] (Entrée) pour l’appliquer à l’objet ; pour la tester et garder la case active, tapez [image: image] [image: image].




[image: image] Si vous n’avez pas cliqué sur l’icône [image: image], vous pouvez cependant conserver les proportions du bloc (rapport L/H), en saisissant la valeur de L (ou H), puis en validant par [image: image][image: image] [Ctrl [image: image]]. InDesign adapte la valeur de H (ou L) pour conserver le rapport L/H constant (il y a homothétie). Pour obtenir une copie, ajoutez la touche [image: image] [Alt] lors de la validation.








Les rectangles arrondis


Ils ne s’obtiennent pas directement : une fois le rectangle dessiné, lancez Options d’arrondis du menu Objet et choisissez l’option Arrondis. Saisissez une valeur et contrôlez l’aspect avec l’aperçu.


L’arrondi peut être identique à chaque angle (option par défaut) ou différent si vous cliquez sur le maillon pour qu’il apparaisse brisé. Les effets d’arrondis peuvent être définis à partir du panneau Contrôle ou encore manuellement à partir d’un carré jaune qui apparaît quand le bloc est sélectionné avec l’outil Sélection (nous reparlerons de ces options avec les enrichissements de bloc).


[image: image]


Le changement de contenu


Quand le bloc est dessiné, il apparaît sélectionné. Vous pouvez passer d’un type de bloc à l’autre à l’aide de la rubrique Contenu du menu contextuel (voir ci-dessous) ou par le menu Objet. En effet, le sous-menu Contenu propose trois options : Image, Texte et Non attribué (sans contenu). Quand vous changez le type du bloc, celui-ci conserve ses attributs de coloration.


[image: image]


Vous pouvez obtenir un bloc de texte à partir d’un bloc d’un autre type en cliquant simplement dessus avec l’outil Texte. De même, lors d’une importation, le bloc sélectionné prend le type correspondant à l’élément importé.


LES BLOCS DE TEXTE AVEC L’OUTIL TEXTE



Quand vous souhaitez saisir un texte, vous devez obligatoirement sélectionner un bloc à cet effet. Si aucun bloc n’est disponible, utilisez l’outil Texte pour le créer ; en effet, cet outil se manipule par glissement comme dans le cas d’une création avec l’outil Rectangle.


À l’issue du traçage, le point d’insertion clignote en haut du tracé, vous pouvez alors commencer votre saisie. Il est possible de réaliser une création multiple ; dans ce cas, les blocs seront chaînés automatiquement, c’est-à-dire que le texte coulera de bloc en bloc de gauche à droite, puis de haut en bas.


[image: image]




[image: image] Si vous dessinez le bloc sur un bloc de texte déjà présent, le curseur devient [image: image] (et non pas [image: image]). Il faut commencer à dessiner à l’extérieur du bloc, puis, sans relâcher la souris, ramener le tracé à l’endroit voulu en enfonçant la touche Espace.





[image: image]


LES FORMES POLYGONALES : POLYGONES ET ÉTOILES



InDesign propose deux formes particulières de tracé : des polygones et des étoiles. Avant d’utiliser cet outil, vous pouvez le configurer pour qu’il dessine des polygones ou des étoiles, en effectuant un double-clic dans l’outil [image: image] ou [image: image]. Une fenêtre s’affiche : par défaut, elle propose un polygone à six côtés (hexagone).


[image: image]





Pour dessiner des polygones autres que des hexagones, ne changez que le nombre de côtés. Pour dessiner des étoiles, réglez le nombre de côtés (il sera égal au nombre de branches de l’étoile) et la valeur Marge en étoile. Cette dernière définit le rayon intérieur de l’étoile en réduction par rapport au rayon extérieur. Par exemple, une valeur de 50 % donnera un rayon intérieur égal à la moitié du rayon extérieur ; une valeur de 100 % donnera un rayon nul. Pour créer le bloc, glissez l’outil sur la page ; si vous enfoncez la touche [image: image], le polygone (ou l’étoile) s’inscrit dans un carré.


[image: image]


Il est possible de modifier le nombre de côtés et la valeur de marge manuellement. Pour cela, tapez une ou plus fois la touche Flèche vers le haut ou vers le bas (pour le nombre de côtés) et Flèche à droite ou à gauche (pour la marge).


Si l’utilisation de ces touches provoque des créations multiples et non pas le changement de nombre de côtés ou la marge, tapez une fois la touche Espace pour passer dans le mode d’édition du polygone. Tapez à nouveau cette touche pour revenir dans le mode créations multiples et changer le nombre de blocs avec les touches fléchées. Dans ce mode, il devient alors possible de gérer l’espacement entre les polygones ou les étoiles, l’opération se réalise comme pour les autres types de blocs (avec [image: image] [Ctrl] et les touches fléchées).


Le dessin à la plume


Le travail de la plume est le même que dans Illustrator ; il permet de ux types de tracés : rectilignes et curvilignes. Les premiers s’obtiennent en dessinant par clics successifs, alors que les seconds se dessinent par glissement de la souris. Le tracé obtenu peut être ouvert et constituer un filet ou être fermé pour recevoir un texte ou une image.


LES TRACÉS RECTILIGNES



Les tracés créés avec la plume peuvent être ouverts (segment simple ou ligne brisée) ou fermés (polygones). Pour créer un tracé rectiligne, cliquez à différents endroits de la page : InDesign place un point d’ancrage à chaque clic et les relie par une ligne. Pour arrêter le tracé, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] et cliquez sur une zone vide de la page (vous pouvez aussi cliquer sur l’outil Plume ou changer d’outil).


Voici le principe en cinq images :


[image: image]


Pour obtenir des traits verticaux, horizontaux ou multiples de 45°, cliquez en maintenant enfoncée [image: image]. Pour fermer un tracé, amenez la plume sur l’origine du tracé (elle change d’aspect [image: image]) et cliquez dessus. La plume redevient [image: image].




[image: image] Pendant le traçage, il faut cliquer pour placer un point. Si, au lieu de cliquer, vous pressez sans bouger la souris, le point apparaît et vous pouvez alors changer sa position en maintenant la touche Espace enfoncée. Dès que vous relâchez Espace, vous devez relâcher le bouton de la souris (ou ne plus la déplacer) sous peine de créer une tangente.





LES ASPECTS DE LA PLUME



Quand vous utilisez la plume, son aspect vous renseigne sur sa fonction en cours (voir le tableau ci-après).














	Aspect

	Fonction de la plume






	[image: image]

	Prête à dessiner (pour créer un nouveau tracé).






	[image: image]

	En cours de traçage.






	
[image: image] ou [image: image]


	Sur une extrémité (pour reprendre).






	[image: image]

	Sur l’origine du tracé (pour fermer).










LES TRACÉS COURBES



Ils s’obtiennent par glissements successifs de la plume et non plus par des clics. Chaque segment d’une courbe est défini par deux points d’ancrage ; entre ces derniers, le tracé peut prendre des allures différentes. Les tangentes créées en ces points lors du traçage indiquent la direction du tracé au voisinage de chaque point.


[image: image]


Pour obtenir ces points d’ancrage, appelés inflexions ou points lisses, il ne faut pas cliquer aux différents points, mais glisser dans la direction que doit prendre la future courbe. En effet, quand vous glissez la souris, InDesign crée une tangente dont vous pouvez changer l’orientation et la longueur à volonté. C’est plus tard que le tracé apparaîtra (quand InDesign reliera les points d’ancrage).


Voici le principe en quelques images :


[image: image]


Comme pour les traits rectilignes, pour arrêter le tracé sans le fermer, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl], écartez la plume du tracé et cliquez sur l’écran : la plume reprend l’aspect [image: image]. En revanche, pour fermer un tracé courbe, approchez la plume du premier point du tracé (elle devient [image: image]), glissez-la sur le point pour faire apparaître les tangentes, puis relâchez quand le tracé a l’aspect voulu.




[image: image] Quand vous glissez la plume et que les tangentes apparaissent, comme dans Illustrator, vous pouvez déplacer le point d’ancrage en enfonçant la touche Espace ; dès que vous relâchez cette touche, ce sont les tangentes que vous modifiez à nouveau. De plus, pour obtenir des tangentes orientées selon un angle mul tiple de 45°, enfoncez [image: image] pendant la modification des tangentes.





LES TRACÉS AVEC SOMMETS



Dans un tracé, on peut distinguer trois types de points d’ancrage : les points simples, les inflexions (ou points lisses) et les sommets (ou points anguleux). Chacun d’eux possède des propriétés différentes.


Les points simples : ils sont obtenus avec l’outil Plume par un clic — un rectangle en contient quatre. Ce type de point d’ancrage ne comporte pas de tangente.


Les inflexions : elles donnent un tracé aux courbures régulières et plutôt arrondies (sans cassure). Elles s’obtiennent par glissement de l’outil Plume ; une ellipse en comprend quatre.


Les sommets : ils indiquent un changement de direction (cassure) dans le tracé. Les tangentes ne sont pas alignées. Il n’est pas possible d’obtenir directement un sommet avec la plume. Il faut impérativement passer par une inflexion pour avoir deux tangentes, puis changer l’orientation de l’une d’entre elles par conversion.


Voici les détails de la méthode permettant d’obtenir le tracé ABC ci-dessous, le point B est un sommet :


[image: image]


1. Commencez par tracer le segment AB. Quand la ligne directrice en B devient visible, enfoncez la touche [image: image] [Alt] et glissez la souris pour réorienter la ligne directrice.


[image: image]


2. Quand la ligne directrice a la direction voulue, relâchez la souris et la touche [image: image] [Alt] : le segment AB se colorie et la plume redevient [image: image], prête à poursuivre le dessin.


[image: image]





3. Placez la plume en C pour y créer un nouveau point : glissez la souris pour dessiner les lignes directrices de la nouvelle inflexion. Quand vous relâchez, le tracé se dessine entre B et C.


[image: image]


LE TRAVAIL DU TRACÉ



Le prolongement d’un tracé


Si vous désirez poursuivre un tracé ouvert (pour le fermer, par exemple), il faut impérativement partir d’une extrémité de ce tracé et glisser la plume sur cette dernière pour faire apparaître des tangentes. Quand la plume ([image: image]) est placée sur une extrémité, elle devient [image: image] même si les points du tracé ne sont pas sélectionnés.


[image: image]




[image: image] Si vous placez la plume sur une extrémité de tracé, elle devient [image: image] pour vous indiquer que le tracé se prolonge. Si vous souhaitez démarrer un nouveau tracé indépendant, enfoncez la touche [image: image] pour que la plume devienne [image: image].





La combinaison : droites et courbes


De la droite à la courbe


On veut créer le tracé ABC ci-dessous, la partie AB est rectiligne, BC est curviligne, voici la méthode en images.


[image: image]


De la courbe à la droite


On veut dessiner le tracé ABC de la figure n° 1 ci-dessous. La partie AB est curviligne, la partie BC est rectiligne, voici la méthode en images.


[image: image]




[image: image] Si vous souhaitez que le point B possède deux tangentes (afin de pouvoir modifier ultérieurement la partie BC), au lieu de cliquer sur B, enfoncez la touche [image: image] [Alt] et glissez la plume dans la direction de C pour faire apparaître une tangente, puis cliquez en C.





La fermeture d’un tracé


Pour obtenir la fermeture d’un tracé en cours, amenez la souris sur l’origine du tracé (le curseur devient [image: image]) : il y aura fermeture si vous cliquez ou glissez la souris sur ce point. Si vous enfoncez la touche [image: image] [Alt] et glissez la plume sur le point de fermeture, vous obtiendrez un sommet (une tangente indépendante apparaîtra).




[image: image] Le panneau Pathfinder propose une icône : [image: image], pour fermer un tracé ouvert. On retrouve cette possibilité avec l’option Fermer le tracé (menu Objet/Tracés).





[image: image]


Si vous n’êtes pas familiarisé avec le maniement de la plume, vous pouvez, dans un premier temps, dessiner par des clics successifs pour créer un polygone, puis, dans un second temps, effectuer des retouches sur le tracé, c’est-à-dire convertir les pointes pour adoucir les angles du tracé (voir plus loin les retouches de tracé) ou utiliser le crayon, dont nous allons examiner le principe dans les paragraphes qui suivent.





Le dessin au crayon


LE PRINCIPE DU DESSIN



Pour activer l’outil Crayon, appuyez sur N. Pour dessiner, glissez sur la feuille, le crayon affiche un × ([image: image]) : un tracé pointillé apparaît, il se transforme en tracé continu dès que vous relâchez le bouton de la souris. Ce tracé comporte des petits carrés colorés (ce sont les points d’ancrage du tracé) et l’intérieur du tracé se remplit de la couleur de fond définie dans le panneau Outils ou dans le panneau Couleur ; le contour prend l’aspect défini dans le panneau Contour.


LES RÉGLAGES DE L’OUTIL CRAYON



L’aspect du tracé dépend du réglage de l’outil. En effet, avant de commencer à dessiner, il convient de régler les préférences du crayon (on y accède par un double-clic sur l’outil). La fenêtre des préférences comporte deux catégories de réglages : la première, Tolérances, concerne l’aspect du tracé, la seconde, Options, définit le comportement du tracé et du crayon une fois le dessin terminé.


[image: image]


L’aspect du tracé


Les réglages Fidélité et Lissage prédéterminent la précision du tracé. Si la fidélité est faible, le tracé comporte beaucoup de points de manière à être le plus proche possible du chemin réellement suivi par le crayon, alors qu’avec une valeur forte, le tracé s’en éloigne davantage et apparaît simplifié avec des courbures adoucies.


[image: image]


De gauche à droite : Fidélité 0, 2,5, 10 et 20. Lissage : 0, 0, 50 et 100. En pointillés, le chemin réellement suivi par le crayon.


Les réglages pour les retouches du tracé


Dans les préférences de l’outil Crayon, si l’option Conserver la sélection est cochée (elle l’est par défaut), le tracé réalisé reste sélectionné, ce qui est indispensable pour le retravailler en glissant à nouveau le crayon dessus — l’outil prend l’aspect suivant : [image: image]. Cependant, ceci n’est possible que si Modifier les tracés sélectionnés est également cochée.


NOUVEAU TRACÉ OU RETOUCHES AVEC LE CRAYON ?


Quand un tracé est sélectionné et l’option Modifier les tracés sélectionnés des préférences de l’outil Crayon est cochée, vous pouvez changer son aspect en repassant le crayon [image: image] le long du tracé : un nouveau tracé remplacera automatiquement le précédent. En opérant plusieurs passages, vous pouvez ajuster l’aspect du dessin jusqu’à obtenir l’effet souhaité.




[image: image] Le glissement du crayon doit impérativement démarrer à proximité du contour du tracé (le crayon perd son x) et s’arrêter à un autre endroit mais toujours sur ce contour. Si vous relâchez hors du tracé, une partie de ce dernier risque de disparaître. Entre deux glissements, vous pouvez changer le réglage du crayon (pour lisser davantage, par exemple).





LES TRACÉS MULTIPLES RAPPROCHÉS



Si vous souhaitez créer un second tracé proche du premier, vous devez désélectionner le dernier tracé. Pour cela, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] et cliquez hors du tracé : une fois la touche relâchée, le crayon redevient [image: image].


Pour réaliser des tracés très proches les uns des autres, décochez l’option Modifier les tracés sélectionnés afin que l’outil Crayon reste actif ([image: image]) et ne dessine que de nouveaux tracés sans retoucher celui qui vient d’être réalisé. Il est possible de trouver un compromis en choisissant la distance à partir de laquelle le crayon en « mode retouche » se désactive au profit du crayon en « mode dessin ». Cette distance se définit dans la case Dans les limites de dans l’option Modifier les tracés sélectionnés.


LES TRACÉS FERMÉS



Pour obtenir une coloration correcte d’un objet, son tracé doit être fermé. Pour fermer lors de la création, enfoncez [image: image] [Alt], le crayon devient [image: image], amenez-le alors sur le point de départ du tracé. Si vous relâchez la souris avant le point d’origine, InDesign ferme le tracé par une ligne droite.




[image: image] Comme indiqué précédemment, le panneau Pathfinder propose l’icône [image: image]. Un clic dessus permet de fermer un tracé par un segment droit. L’option Fermer le tracé (menu Objet/Tracés) offre la même possibilité.








[image: image]


LE PROLONGEMENT D’UN TRACÉ



Pour prolonger un tracé, il n’est pas utile de le sélectionner. Amenez le crayon près d’une extrémité : quand il devient [image: image](sans x), commencez à glisser le crayon, il y aura prolongement du tracé. Si le tracé n’était pas sélectionné, il n’apparaîtra pas sélectionné à l’issue de l’opération.


LE RACCORDEMENT DE DEUX TRACÉS



Pour relier deux tracés, inutile de les sélectionner : dessinez depuis une de leurs extrémités, puis enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] et glissez le crayon (devenu [image: image]) sur une partie du second tracé à raccorder : dès que vous relâchez la souris, les deux tracés sont reliés et ne forment plus qu’un seul tracé ouvert. Pour fermer ce tracé ouvert, vous devez maintenant partir d’une des extrémités du tracé ouvert, puis, quand le tracé apparaît, enfoncer la touche [image: image] [Alt] (le crayon se transforme en [image: image]) et rejoindre l’autre extrémité.


[image: image]


L’EFFACEMENT D’UN TRACÉ



Pour effacer un tracé que vous venez de terminer (encore sélectionné), tapez la touche Efface ou lancez Annuler (menu Édition ou [image: image] Z [Ctrl Z]).


LES PRÉFÉRENCES DES TRACÉS



Avant de créer un bloc avec la plume, le crayon ou un des outils de dessin de forme vectorielle (rectangle, ellipse…), définissez certaines caractéristiques du futur tracé (sauf pour les blocs [image: image] [image: image] [image: image] qui demeurent toujours sans fond ni contour). Pour cela, activez l’outil Flèche noire (en tapant V, par exemple), désélectionnez tous les tracés et définissez dans le panneau Outils, le panneau Couleur et le panneau Contour les attributs des futurs tracés.


Il est possible d’englober dans ces attributs de coloration d’autres réglages du panneau Effets (tels que l’ombre portée, la transparence, le contour progressif…) ainsi que l’Habillage (menu Fenêtre/Habillage de texte).


Le dessin de traits ou de filets


Les traits ou filets s’obtiennent à partir de trois outils : Plume, Crayon et Trait. Ce dernier ne crée que des tracés ouverts et bénéficie d’options par l’ajout de certaines touches du clavier :














	Touches utilisées

	Action sur le trait






	Espace

	Déplacement possible.






	[image: image] [Alt]

	Centrage du trait.






	[image: image]

	Trait selon un angle multiple de 45°.






	[image: image][image: image] [[image: image] Alt]

	Centrage et angle multiple de 45°.







Avant d’entamer le dessin du trait (quel que soit l’outil), désélectionnez tous les tracés (en tapant [image: image][image: image] A [[image: image] Ctrl A]) et réglez l’aspect du futur dessin dans le panneau Contrôle ou Contour si vous souhaitez ajuster certaines options des traits (extrémité, sommet, type…). Ces réglages deviendront les réglages par défaut des futurs dessins.


Les conversions de formes et de traits


LES CONVERSIONS DE FORMES



La forme d’un bloc quelconque peut être transformée en une autre forme. Pour ce faire, cliquez sur l’une des icônes de la deuxième ou troisième ligne du panneau Pathfinder, ou utilisez le sous-menu Convertir la forme du menu Objet.





Certaines conversions nécessitent un réglage de l’aspect du futur bloc. En effet, le polygone [image: image] apparaît selon les réglages définis dans la fenêtre de création du polygone (affichée par double-clic sur l’outil [image: image]) ; le rectangle arrondi ou en biseau ([image: image], [image: image] et [image: image]) prend l’aspect spécifié dans la commande Options d’arrondis (menu Objet), mais il reste modifiable en relançant Options d’arrondis.


LES CONVERSIONS DE TRAITS



En cliquant sur l’une des sept icônes de formes du panneau Path finder, un tracé peut être converti en forme (sauf s’il est vertical ou horizontal). De même, il peut devenir rectiligne (vertical, horizontal ou oblique) en cliquant sur [image: image] ou sur [image: image] Ces conversions sont accessibles via le sous-menu Convertir la forme du menu Objet.


Les blocs spéciaux


La vectorisation avec l’outil Flèche : le tracé libre


Si vous effectuez la vectorisation en ayant sélectionné le texte (ou plus exactement le bloc de texte) avec l’outil Flèche, le tracé correspondant au texte vectorisé remplacera le bloc de texte. L’ensemble des blocs obtenu est libre. En utilisant l’outil Flèche blanche, il est alors possible de déformer le dessin des lettres.


LES BLOCS PAR VECTORISATION D’UN TEXTE



InDesign est capable de vectoriser un texte pour le transformer en tracé. Cette opération peut s’effectuer de deux manières avec la commande Vectoriser du menu Texte : à partir d’une sélection avec l’outil Flèche ou à partir d’une sélection avec l’outil Texte.


[image: image]


La vectorisation avec l’outil Texte : l’objet ancré


Si vous sélectionnez le texte (ou une partie d’un texte) avec l’outil Texte, la vectorisation donnera un objet ancré dans le texte. C’est un bloc (ou ensemble de blocs s’il y a plusieurs lettres vectorisées) qui est « emprisonné » dans le bloc de texte et dont la position reste la même par rapport au reste du texte qui n’a pas subi de vectorisation.


[image: image]


Par la suite, ce bloc peut être déformé, se voir appliquer certains attributs typographiques (alignement, marge, décalage vertical…) ou être rempli par une image. Nous reparlerons des objets ancrés à la fin de ce chapitre.




[image: image] Si vous lancez la vectorisation en ayant enfoncé la touche [image: image] [Alt], vous conservez le texte original.





LES OBJETS PAR TRANSFERT DEPUIS ILLUSTRATOR



Si vous transférez un tracé d’Illustrator vers InDesign par copier-coller ou par glisser-déposer, vous obtenez un bloc complètement éditable comme s’il avait été réalisé dans InDesign.


Cette technique peut être intéressante pour préparer dans Illustrator des blocs difficiles à obtenir dans InDesign du fait de l’absence de certaines fonctions de traitements de tracés vectoriels, ou pour placer une illustration dans une mise en pages sans qu’elle soit liée à un fichier.




[image: image] Le collage et le glissement sont soumis à des réglages dans les préférences des deux logiciels. En effet, l’objet n’apparaît modifiable dans InDesign (c’est-à-dire vectoriel) que si, dans Illustrator, l’option AICB est cochée à la rubrique Gestion des fichiers et presse-papiers des préférences du logiciel (valeur par défaut). En revanche, si l’option PDF est cochée dans Illustrator, dans les préférences d’InDesign (Gestion du presse-papiers), l’option Préférer le PDF au collage ne doit pas être cochée (c’est le cas par défaut).








[image: image]


Ce type de transfert permet d’avoir dans InDesign, une forme particulière qui sera manipulable et pourra être traitée (couleur, contour, effets, transparence…) sans être obligé de repasser dans Illustrator.


[image: image]


Les constituants du collage


Les éléments transparents et mode de fusion


Lorsque le document Illustrator comporte des éléments transparents ou auxquels vous avez affecté des modes de fusion, l’aspect de l’objet collé dans InDesign dépend du réglage des préférences d’Illustrator :


– si l’option Conserver les tracés est cochée, les réglages de transparence ne sont pas conservés mais les tracés restent intacts ;


– si c’est l’option Conserver l’aspect… qui est cochée, l’aspect du collage dans InDesign reflète le réglage de transparence d’Illustrator mais les tracés sont redécoupés pour respecter les colorations de chaque partie (c’est l’aplatissement des transparences).


[image: image]





Pour pallier ce problème, il peut être souhaitable d’effectuer un collage avec l’option Conserver les tracés, puis de redéfinir pour certaines parties du dessin les réglages de transparence dans InDesign et leur redonner l’aspect qu’elles avaient dans Illustrator (voir la copie d’écran page précédente).


Les éléments bitmap


Si l’élément Illustrator contient des effets bitmap (ombre portée, par exemple), les parties correspondantes ne seront plus éditables dans InDesign (elles apparaissent en tant qu’éléments bitmap donc avec un fond blanc). Pour obtenir une impression de qualité, pensez à régler les paramètres de pixellisation d’Illustrator avec une résolution suffisamment élevée (300 ppp). Vous pouvez également supprimer ces ombres et les réaffecter dans InDesign à partir du panneau Effets.


[image: image]




[image: image] Le transfert vers InDesign d’une forme créée dans Photoshop n’est pas possible. Il faut d’abord faire un collage de la forme dans Illustrator, puis un transfert de ce dernier vers InDesign. Vous pouvez également utiliser la technique d’importation du masque de détourage décrite ci-après.





Les couleurs du collage


Si les documents Illustrator et InDesign n’utilisent pas le même modèle colorimétrique (RVB ou CMJN), les couleurs des objets peuvent être différentes d’un logiciel à l’autre. Pensez à synchroniser les couleurs avec Bridge.


LA CRÉATION DU BLOC LORS DE L’IMPORTATION



Quand vous importez un texte ou une image, vous pouvez le placer dans un bloc. Vous pouvez néanmoins dessiner un bloc rectangulaire par glissement de l’icône de placement ([image: image] ou [image: image]) qui apparaît lors de l’importation. En cours de création, ce bloc peut être déplacé en enfonçant Espace.


Si, au lieu de glisser l’icône, vous cliquez sur l’écran, vous obtiendrez un bloc qui prend la dimension exacte de l’image dans le cas d’une importation d’image ou un bloc qui prend les dimensions du rectangle d’empagement dans le cas d’une importation de texte. Si vous souhaitez annuler l’importation, cliquez sur l’outil Flèche avec l’icône de placement ou mieux, tapez la touche esc [Echap].


LE BLOC PAR IMPORTATION D’UN DÉTOURAGE DE PHOTOSHOP



Si vous avez réalisé un détourage dans Photoshop à l’aide d’un masque de fusion ou vectoriel, vous pouvez utiliser ce détourage pour obtenir un bloc ayant la forme du masque. Voici les différentes méthodes, qui varient selon la nature du masque.


Le bloc à partir du masque vectoriel de Photoshop


Dans Photoshop, créez un document détouré en utilisant un masque vectoriel sur une photo ou à l’aide d’un calque de forme vectorielle. Affichez le panneau Tracés et double-cliquez sur le tracé pour le nommer (ce qui aura pour effet de le dupliquer). Définissez ce tracé en tant que masque en lançant la commande Masque du menu du panneau Tracés et enregistrez le document au format Photoshop.





[image: image]


Dans InDesign, importez le document Photoshop : l’image détourée apparaît. Pour qu’elle se place dans un bloc qui a la forme du tracé vectoriel de Photoshop, lancez la commande Convertir le masque en bloc depuis le menu contextuel. Par la suite, vous pourrez éventuellement effacer l’image pour ne garder que le bloc.


[image: image]


Le bloc à partir du masque de fusion de Photoshop


Si, dans Photoshop, vous n’avez pas renommé le tracé du masque vectoriel ou si vous avez utilisé un masque de fusion pour détourer l’image, vous pouvez néanmoins obtenir le bloc qui aura l’aspect de la zone transparente du document. Pour cela, importez dans InDesign le document Photoshop, lancez la commande Masque du menu Objet et choisissez le type Couche alpha : l’option Transparence s’active alors automatiquement ; si des zones transparentes se situent à l’intérieur de l’image détourée, cochez l’option Inclure les contours intérieurs. Une fois le masque créé, lancez Convertir le masque en bloc à partir du menu contextuel.


[image: image]


Les retouches de tracés


Les retouches se divisent en deux catégories : celles de type plume réalisées sur un tracé en cours fait avec l’outil Plume, un tracé terminé ou un bloc de forme prédéfinie, et celles de type retouches spéciales avec l’outil Crayon. Nous parlerons plus loin d’autres manipulations réalisables avec le panneau Pathfinder.


LES RETOUCHES CLASSIQUES AVEC L’OUTIL PLUME



Pendant l’élaboration d’un bloc avec l’outil Plume, vous pouvez déplacer un point en cours de réalisation en enfonçant la touche Espace.


En revanche, si vous avez relâché la souris ou s’il s’agit d’un point déjà dessiné, vous pouvez le déplacer sans changer d’outil. En effet, l’outil Plume change de fonction selon sa position ou en enfonçant certaines touches ([image: image] [Ctrl] ou [image: image] [Alt]), il permet d’effectuer certaines manipulations. Elles sont résumées dans le tableau page suivante.


[image: image]





[image: image]


1. Il est possible de déplacer le point avec les touches fléchées du clavier. Ce déplacement, défini dans Préférences/ Unités et incréments, devient 10 fois plus grand avec [image: image].


2. Si vous cliquez, le point apparaît ; si vous glissez l’outil sur le tracé, le point apparaît également mais ses tangentes sont visibles et modifiables.


3. Si vous enfoncez la touche Espace, vous pourrez glisser le point qui apparaît.


LES RETOUCHES SPÉCIALES DE TYPE CRAYON



À l’instar d’Illustrator, InDesign propose une autre série de retouches de tracé applicables à tout type de tracé. Ces retouches peuvent s’effectuer de trois manières : avec l’outil Crayon, avec l’outil Arrondi ou encore avec l’outil Gomme s’il s’agit de supprimer une partie de tracé.


[image: image]


Les retouches avec l’outil Crayon


Quand un tracé est sélectionné et l’option Modifier les tracés sélectionnés des préférences de l’outil Crayon cochée, vous pouvez changer son aspect en repassant le crayon le long de son dessin : un nouveau tracé remplacera automatiquement le précédent ; en opérant plusieurs passages, vous pouvez ajuster la forme du dessin.


[image: image]


[image: image]




[image: image] Le glissement du crayon doit démarrer sur le contour du tracé et s’arrêter à un autre endroit mais toujours sur ce contour. En effet, si vous relâchez hors du tracé, une partie de ce dernier risque de disparaître ou le bloc peut prendre un aspect particulier (voir ci-après).





[image: image]





[image: image]




[image: image] Avant de retoucher le tracé, vous pouvez afficher les préférences de l’outil Crayon pour changer les valeurs de tolérance ; ceci permet d’obtenir, sur un même tracé, des parties plus ou moins lissées.





Les retouches avec l’outil Arrondi


Vous pouvez activer l’outil Arrondi de deux façons : depuis le panneau Outils par [image: image] [Alt] clic sur l’outil Crayon ou sur la page, à partir de l’outil Crayon (ou l’outil Gomme) qui devient outil Arrondi en maintenant [image: image] [Alt] enfoncée. Ici aussi le tracé doit être sélectionné, mais comme l’outil n’agit que sur un tracé à la fois, vous pouvez le faire en tapant [image: image] A [Ctrl A].


Cet outil s’utilise par glissements le long du tracé à modifier, il permet un lissage du tracé par élimination de zones anguleuses.


Son action est beaucoup plus douce que celle du crayon ; de plus, il n’est plus impératif d’arrêter le glissement de l’outil sur le tracé. Vous pouvez paramétrer l’outil dans sa fenêtre d’options (affichée par double-clic sur l’outil Arrondi) pour que le lissage soit plus ou moins important ; cependant, l’influence des réglages est assez faible.


[image: image]


Les retouches avec l’outil Gomme


L’outil Gomme s’active par [image: image] clic [Alt clic] sur l’outil Arrondi. Si vous le glissez le long d’un tracé, il provoque un effacement partiel de ce dernier. Cela peut s’avérer pratique pour raccourcir un tracé ou pour créer un trou dans un tracé fermé en vue de le raccorder avec un autre. Le tracé doit être sélectionné pour que l’outil Gomme puisse agir ; dans le cas contraire, enfoncez la touche [image: image] [Ctrl] et cliquez sur le tracé ou tapez [image: image] A [Ctrl A] (tous les tracés seront sélectionnés mais vous n’agirez que sur l’un d’eux).


[image: image]




[image: image] L’outil Gomme est sans action sur un tracé de texte curviligne. Procédez par ajout de points (avec l’outil Plume +) suivi de l’effacement de l’extrémité.












Le remplissage des blocs


Quels que soient l’aspect et la nature du bloc, vous pouvez le remplir de trois façons : par importation (simple ou multiple), par glissement (depuis Bridge, Mini Bridge ou du Bureau) ou par collage ; dans le dernier cas, un bloc devra impérativement être sélectionné et il n’y aura aucun lien entre le fichier placé et le fichier externe.


Pour le texte, InDesign propose une méthode supplémentaire qui consiste à remplir le bloc avec un texte de substitution (cela peut s’avérer utile pour calibrer un bloc).


Le placement par importation


Les éléments importés


InDesign importe des textes (de différents formats), des tableaux Excel, des images (également de différents formats : .psd, .tif, .pdf, .jpg), et même des pages InDesign (fichier .indd) ou encore des extraits de page (fichier .idms).


L’importation simple


Elle se réalise avec ou sans la présence d’un bloc (sélectionné ou non). Pour importer dans le bloc que vous avez sélectionné (en cliquant dessus avec un des outils Flèche), lancez la commande Importer du menu Fichier (au clavier, [image: image] D [Ctrl D]) : une fenêtre permet de choisir le fichier voulu.


[image: image]


Dans la fenêtre Importer, si l’option Remplacer l’élément sélectionné est cochée, le fichier remplit automatiquement le bloc sélectionné (ou remplace son contenu).




[image: image] Si le curseur d’insertion clignote dans un texte, l’élément importé se placera dans ce texte (avec une image, il y aura ancrage). Il faudra annuler par [image: image] Z [Ctrl Z] pour retrouver le curseur de placement et finir l’importation manuellement comme indiqué ci-après.





Si l’option de remplacement n’est pas cochée, aucun bloc n’est rempli ; il apparaît un curseur de placement muni d’une vignette montrant le contenu du fichier image ou le début du texte. Dans le cas d’importation d’image, l’aspect du curseur varie selon que le bloc survolé est vide [image: image], ou non [image: image] (avec un fichier au format PDF ou AI version 9 ou +, le pinceau [image: image] est remplacé par [image: image]). En enfonçant la touche [image: image] [Alt], le curseur devient systématiquement [image: image] (ou [image: image]). Quand le curseur est [image: image] cela signifie qu’il provoque le remplissage du bloc sur lequel vous cliquez ; quand il est [image: image], cela indique que vous devez créer le bloc par clic ou glissement sur la page.


[image: image]


Dans le cas où vous avez rempli un bloc par erreur, tapez [image: image] Z [Ctrl Z] pour annuler le remplissage du bloc actif et retrouver le curseur de placement ([image: image], [image: image] ou [image: image]). De même, pour vider le curseur sans placer son contenu (donc interrompre le placement), tapez esc [Echap].


La fenêtre Importer propose également l’option Afficher les options d’importation. Cette fonctionnalité ainsi que des notions relatives aux formats de fichiers importés seront développées dans les chapitres consacrés à la gestion du texte et à la gestion des images.





Les importations multiples dans des blocs présents


InDesign permet d’importer simultanément plusieurs fichiers (de type différent). En effet, dans la fenêtre Importer, vous pouvez sélectionner plusieurs fichiers (par [image: image] clic s’ils sont contigus, ou [image: image] clic [Ctrl clic] dans le cas contraire).


[image: image]


Après validation, le curseur de placement apparaît sur la page ; il affiche l’aperçu du premier fichier sélectionné et un chiffre indiquant le nombre d’éléments à placer. Pour passer d’un élément à l’autre de cette pile (ou visualiser les différents éléments à placer), tapez une ou plusieurs fois les touches fléchées. Pour éliminer l’élément dont vous voyez l’aperçu, tapez esc [Echap].


[image: image]


Le placement se réalise manuellement : par clic sur un bloc vide, par [image: image] clic [Alt clic] sur un bloc ayant un contenu. À chaque clic, le chiffre se réduit pour indiquer le nombre de fichiers restant. Dans tous les cas, vous pouvez revenir en arrière et annuler les placements en tapant plusieurs fois [image: image] Z [Ctrl Z].


[image: image]




[image: image] Avant d’effectuer le placement des éléments importés, vous pouvez relancer la commande Importer pour ajouter d’autres fichiers (le numéro des vignettes s’inscrétementera en conséquence).





Les importations multiples avec création de bloc ou d’une grille de blocs


Quand le curseur de placement est chargé, vous pouvez créer à la volée le ou les blocs nécessaires au placement des éléments chargés. Cette opération sera réalise de différentes façons :


Le bloc automatique : image à 100 %


Si vous cliquez sur la page avec le curseur de placement chargé d’une image, un bloc est créé avec une taille telle que le contenu apparaisse entier (image à 100 %). Si le curseur est chargé d’un texte, le bloc qui s’affiche s’étend de la marge gauche à la marge droite de la page (si vous avez cliqué à l’intérieur de la page) et sa hauteur dépend de la position Y du clic sur la page (un signe + rouge apparaîtra en bas à droite du bloc si le texte n’est pas visible en entier).


Le bloc personnalisé : image redimensionnée


Par glissement : quand vous glissez le curseur pour dessiner le bloc, une étiquette grise indique en pourcentage, la taille qu’aura l’image dans le bloc réalisé. Si vous enfoncez la touche [image: image], l’étiquette indique des valeur en millimètres (ou avec l’unité courante, px pour le Web) et l’image pourra apparaître avec une mise à l’échelle non homothétique.


[image: image]


La grille de blocs


Pour dessiner une grille de blocs, commencez par enfoncer les touches [image: image][image: image] [[image: image] Ctrl] (le curseur devient alors [image: image], puis glisser le curseur et régler le nombre de blocs (avec la touche Flèche à droite pour les horizontaux et la touche Flèche vers le haut pour les verticaux), ou commencez à glisser l’outil, puis augmentez le nombre de blocs avec les touches fléchées. Si vous faites plus de blocs que d’éléments importés, InDesign ne créera que les blocs nécessaires.





[image: image]




[image: image] Si enfoncez les touches [image: image][image: image] [[image: image] Ctrl] et cliquez sur la page (au lieu de glisser), InDesign crée une grille de blocs ayant avec le même nombre de blocs que celui de la dernière grille créée et dont l’encombrement total correspond au format de la page.





L’ajustement des images importées dans leur bloc


Par défaut, les images apparaissent redimentionnées homothétiquement dans les blocs (elles ne le remplissent donc pas forcément complétement). Le redimensionnement homothétique ou non des images, c’est-à-dire la façon dont le contenu est ajusté au bloc, dépend du choix préalablement fait dans la fenêtre Options d’ajustement du bloc affichée à partir du sous-menu Ajustement (du menu Objet).


Le réglage (sans effet sur les textes) doit être fait avant de lancer l’importation mais il poura être modifié ultérieurement par l’une des quatre commandes du sous-menu Ajustement (nous reparlerons de ces options plus loin dans le livre, dans le chapitre consacré à la gestion des images).


[image: image]


Les types d’ajustement


En plus de l’ajustement par défaut (Sans), on distingue trois autres types d’ajustement :


– Ajuster le contenu au bloc : l’image remplit compètement le bloc, le plus souvent, le rapport largeur/hauteur n’est pas conservé.


– Ajuster le contenu proportionnellement : l’image est mise à l’échelle de manière homothétique à partir du point de référence choisi. Selon les dimensions du bloc par rapport à celles de l’image, une zone vide peut apparaître, sa position dépend du choix du point de référence. On retrouve ici, l’équivalent de l’option Sans (mais avec cette option, il y a centrage).


– Remplir le bloc proportionnellement : la largeur ou la hauteur de l’image s’ajuste à celle du bloc et l’autre dimension est mise à l’échelle en conservant le rapport largeur/hauteur. Le point de référence définit le point fixe de l’image. Le bloc apparaît complétement rempli mais une partie de l’image n’est plus visible (celle opposée au point de référence).


[image: image]


Les valeurs de recadrage


Les valeurs de recadrage (sans effet sur l’option d’ajustement Sans) peuvent être positives ou négatives. Dans le premier cas, l’image est décalée vers l’extérieur et agrandie à partir du point de référence de manière à ce qu’elle apparaisse rognée : l’image est agrandie et recadrée. Dans le second cas, l’image est décalée vers l’intérieur et réduite (ou ajustée), comme si la taille du bloc avait été diminuée. Un zone vide se place dans la zone de recadrage.


[image: image]





Le placement par glissement de Bridge, Mini Bridge…


Dans Bridge, affichez le dossier contenant les éléments à importer et sélectionnez ces derniers par clic sur leurs vignettes ([image: image] clic s’ils sont contigus, ou [image: image] clic [Ctrl clic] dans le cas contraire). Déroulez le menu Fichier jusqu’à Importer et choisissez Dans InDesign. De retour dans InDesign, vous obtiendrez le curseur de placement ou le remplissage du bloc selon le nombre de fichiers sélectionnés.


Vous pouvez réaliser cette même opération à partir de Mini Bridge dans InDesign. Cette fois la manipulation présente l’avantage de ne pas quitter InDesign. De plus, au lieu d’utiliser la commande d’importation, vous pouvez plus simplement glisser les fichers voulus vers votre mise en pages InDesign (ce glissement peut se faire depuis le Bureau).


[image: image]


Le collage d’une image ou d’un texte dans un bloc


Si un bloc de la page contient une image que vous souhaitez placer dans un autre bloc, vous pouvez la copier (ou la transférer) par un collage spécial. Pour effectuer ce transfert, réalisez les opérations suivantes :


[image: image]


1. Amenez l’outil Sélection (ou Flèche noire) sur le bloc ; un anneau de sélection apparaît. Cliquez dessus pour sélectionner l’image (vous pouvez également cliquer directement sur le bloc avec l’outil Sélection directe (Flèche blanche).


[image: image]


2. Copiez l’image ([image: image] C [Ctrl C ]) ou coupez-la ([image: image] X [Ctrl X ]).


3. Sélectionnez le bloc de destination en cliquant dessus avec l’outil Flèche noire. Collez dans le bloc à l’aide de la commande Coller dedans du menu Édition ou contextuel (au clavier, [image: image] [image: image] V [Alt Ctrl V ]).


[image: image]


Pour créer des effets particuliers comme changer la couleur d’une partie de texte, vous pouvez utiliser les manipulations suivantes :


1. Avec l’outil Flèche noire, sélectionnez puis copiez le bloc de texte (si le texte fait partie d’un ensemble de blocs chaînés, groupez les blocs avant de les copier).


2. Dessinez sur le texte un bloc de forme particulière (colorez éventuellement son fond).


[image: image]


3. Lancez Coller dedans (menu Édition ou [image: image] [image: image] V [Alt Ctrl V]) pour placer le bloc de texte dans cette forme colorée.





4. Par clic sur l’icône [image: image] du panneau Contrôle, sélectionnez le contenu du bloc, donc du texte collé, puis colorezle en ayant cliqué sur l’icône [image: image] du panneau Nuancier.


[image: image]


Le placement dans plusieurs blocs


Pour remplir plusieurs blocs avec la même image afin qu’elle s’étale dans la série de blocs, opérez ainsi : sélectionnez la série de blocs et lancez Addition [image: image] du panneau Pathfinder, puis effectuez l’importation de l’image ou son collage (avec Coller dedans du menu Édition [image: image] [image: image] V [Alt Ctrl V]).


Le texte de substitution


Pour remplir un bloc avec un texte quelconque, cliquez sur ce bloc avec l’outil Texte et lancez la commande Remplir avec le texte de substitution (menu Texte ou contextuel).


 









Les manipulations d’objets


Les traitements sans sélection : les déplacements


Avec la version CS5 ou 5.5 d’InDesign, certaines manipulations comme les déplacements (de contenu, de contenant ou de points de construction du bloc), sont réalisables sans sélection préalable, à partir du moment où vous utilisez l’outil Sélection (Flèche noire), l’outil Sélection directe (Flèche blanche) ou l’outil Texte (ou un autre) avec la touche [image: image] [Ctrl] enfoncée, et effectuez directement un cliquer-glisser de l’élément voulu.


AVEC L’OUTIL FLÈCHE NOIRE



Cas d’un bloc de texte


Si vous amenez le pointeur sur le bloc, il devient [image: image]. Glissez alors directement le bloc pour le déplacer ; il apparaît sélectionné une fois le pointeur relâché.
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OUTILS DE GESTION DE L'AFFICHAGE : se déplacer dans I'mage agrandie et gérer son affichage.

Main (ou Défilement)

H

Il permet de se déplacer dans I€cran pour afficher les zones cachées de
image. Un double-clic sur cet outil affiche le document Taille écran. Avec la
touche Espace, Foutil actif devient Ioutil Main (dans un texte, il faut enfoncer
les touches Alt et Espace [AltetEspace]).

QB st possible de se déplacer dans le document en utilisant la molette
dela souris; le déplacement est plus rapide avec la touche £ et devient hori-
zontal avec la touche 8 [Ctrl].

Zoom

Cet outil permet diagrandir/réduire le taux daffichage du document (de 5 &
40009%). Ce taux est indiqué en bas & gauche de la fenétre du document et
dans la barre de titre. Un double-clic sur lutil affiche le document a 100 %.

Laffichage se gére également au dlavier:

3= (ou +) [CEIS] pour zoomer ;

s [Cil=] pour réduire;

38& (ou 1) [CErl&] pour afficher & 100 % ou taille réelle. On obtient ce
résultat par double-clic sur I'outil Zoom ;

93 (ou 0) [CEFIE] pour ajuster la page 3 la fenétre (taille écran). On
obtient ce résultat par double-clic sur l'outil Main ;

36~ [AIECHIE] pour ajuster la planche a la fenétre ;

£~ 383 [EIAIECIR] pour voir la totalité de la planche de travail

[ Si vous enfoncez = [Alt], il devient possible de zoomer dans la
fenétre directement avec la molette de la souris.
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OUTIL DE COLORATION

Nuance de dégradé = G ll permet de changer lorientation et Iétalement d'un dégradé appliqué a un
objet, ou de le répartir sur plusieurs objets.

QBT Un double-cic sur loutil affiche le panneau Dégradé.

Contour progressif ©G  Cet outil permet de personnaliser le positionnement du dégradé qui définit

dégradé un contour progressif sur le bloc.

Par double-clic sur I'outil, on affiche la fenétre de gestion des effets
danslaquelle Ioption Contour progressif dégradé est active.

Note Cet outil permet dajouter un message dans une fenétre contextuelle de
note. Lopération seffectue par clic dans le texte avec I'outil Note ; le pan-
neau Note apparait alors automatiquement.

Mesure K Il permet de déterminer la distance entre deux points ou de mesurer

des angles. Les résultats sont visibles dans le panneau Informations qui
saffiche automatiquement.
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Toute mise en pages peut étre décomposée en plusieurs feulles de
travail (une pour les textes, une pour les photos...) que fon superpose,
chacune delles constituant un calque. Cest le panneau Calques qui
permet de gérer cette superposition. Non seulement chaque calque
peut étre édité, caché ou verrouillé, mais chaque élément présent sur
la page a son propre calque-objet ou représentation dans les plans
comme dans llustrator. Le menu local permet dlorganiser votre travail
surles calques : ajout de calque, suppression, options.

QIR Pour fes calques contenant des blocs d'image, choisissez la couleur du calque de maniére
abien différencier la couleur du contour du bloc sélectionné de celle de limage sélectionnée.

GesTions pes oBJETs : styles d'objet, habillage, liens...

Styles d'objet
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les panneaux Styles de paragraphe et Styles de caractére. On y pré-
pare des styles graphiques englobant tous les attributs que fon peut
affecter au bloc (couleur, contour, effets, habillage, etc). Lapplication
de styles d'objet permettra dautomatiser la mise en forme des blocs.
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Conversion d'adresses
URL en hyperliens

La commande Convertir les URL en hyperliens permet de rechercher des
chaines dadresses URL pour les convertir en hyperliens (en leur associant éven-
tuellement un style de caractére).

Options d'exportation
d'objet

Ces options, utiisées lors de exportation au format EPUB, HTML et PDF balisé, saf-
fectent & des images, des blocs de texte (ayant, par exemple, des effets d'ombre)
ou des groupes. Elles permettent associer un texte alternatif aux images et aux
graphiques ancrés et de personnaliser certains paramétres de conversion (aill,
alignement, résolution..).

Exportation au format
EPUB (et HTML)

Les fichiers ePub (et HTML) nont pas une grande fidelité au niveau typographie
et mise en pages par rapport aux documents PDF et SWF. InDesign apporte des
améliorations qui permettent au concepteur d'obtenir une meilleure qualité de
fichier sans avoir & menipuler du code ; de plus, le code généré est plus simple et
plus accessible pour le codeur. Les améliorations concernent des options dexpor-
tation : la couverture de I'eBook, les marges du livre, la gestion des images (réso-
lution, taille, alignement...) a gestion de le teble des matiéres (division du docu-
ment, notes et listes), etc. Ces options associées aux nouvelles fonctionnalités,
telles que le panneau Articles, fexportation du balisage des styles de paragraphe
et les options dexportation dobjet, simplifient les flux de production, notamment
pour ceux qui souhaitent réaliser une exportation & partir d'un document InDe-
sign destiné 3 limpression.

Exportation au format
JPEG

Lexportation au format JPEG comporte de nouvelles options telles que lzjout
de l'espace colorimétricue, du fond perdu du document et la simulation de
a surimpression.
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Rotation

Il provoque la rotation manuelle ou paramétrée dune sélection.

Mise a léchelle S Il permet d'agrandi ou de réduire (par homothétie ou non) la taille de
I'objet sélectionné:
Déformation 0 llpermetdincliner lobjet sélectionné
Par double-clic sur un des outils de transformation (Rotation, Mise

a I'échelle et Déformation), on affiche la fenétre Transformation, dans
laquelle on peut paramétrer la modification.

‘OUTIL DE TRANSFERT

Pipette | Cet outil a un double role. Par simple clic sur un élément, il préleve ses

attributs (de bloc, de couleurs ou typographiques dans le cas dun texte) et
devient  ;il permet alors de les appliquer a d'autres objets en cliguant des-
sus ou en glissant sur les lettres dans le cas d'un texte
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Suppression de points ~ Avecles tracés, cet outil est indispensable pour enlever des points inutiles.

Conversion de point ©C  Un tracé peut contenir différents types de points. Cet outil permettra de les

convertir, cest-a-dire de passer dun type de point a un autre.

En plagant l'outil Plume sur le tracé, on obtient directement foutil
Plume +; en e plagant sur un point, on voit [outil Plume ~. Pour obtenir [outil
Conversion, il faut enfoncer latouche = [Alt].

‘OUTILS DE DESSIN GEOMETRIQUE : pour créer un élément vectoriel d'aspect prédéfin.

Bloc rectangle et Rec- FetM |is permettent de créer des rectangles (ou des carrés avec £* enfoncée). Avec
tangle et le premier outil, lobjet n'a pas de contenu ; avec le second, on pourra y pla-

Bloc elliptique
etEllipse

Iis permettent de créer une ellipse (ou un cercle avec £ enfoncée). Comme
les outils précédents, le premier outil crée une forme avec les attributs par
défaut alors que le second crée un objet dépourvu dattribut (ni fond, ni
‘contour).

cer un texte ou une image.
t
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Bloc polygonal et
Polygone

Iis permettent d'obtenir un polygone régulier (avec ou sans contenu, comme
l'outil précédent). Par un double-clic sur ces outils, on affiche une fenétre qui
permet de paramétrer le polygone, voire d'obtenir une étoile.

Trait

1l permet la création de ligne, filet ou fléche dont Iépaisseur et les caractéris-
tiques se réglent dans le panneau Contour.

LB Par double-ciic sur l'outil Trait, on affiche le panneau Contour.

‘OUTILS DE TRANSFORMATION

Transformation
manuelle

0]

Il donne accés a I'ensemble des transformations suivantes. On passe de l'une
a lautre en utilisant certaines touches et en agissant sur certaines poignées
du cadre qui apparait autour de la sélection.
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Description et remarques

Aspect (complet)

Ce panneau permet de définir lordre d'apparition des différentes ani-
mations de la page, de les lier pour quieles affichent simultanément
ou de les décaler dans le temps.

[
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Dans ce panneau, vous pourrez régler certains éléments du fichier
multimédia (vidéo, son...) placé dans la page, tels que : choix de
l'image initiale (pour une vidéo), répétition ou non en boucle, pré-
sence ou non d'un contrdleur et aspect de ce dernier.

Lors de la création de magazines numeériques pour les tablettes, ce

Creator panneau permet dajouter des éléments interactifs tels que séquence
dimages, canoramique ou possibilité de zoomer surle contenu.
Signets Un signet fadilite la consultation dun document exporté en PDF en

constituant une destination (ancre) dans une page. Les entrées dune
table des matieres peuvent générer des signets. Tous les signets sont
disponibles dans Acrobat (panneau Signets situé a gauche).
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A partir du panneau Page, vous pouvez définir une transition entre la
page active et la suivante. Cette transition apparait dans le panneau
Transitions de page et peut y étre personnalisée ou remplacée par
uneautre.

SORTIE

Apercu de
I'aplatissement

Ce panneau permet de visualiser les éléments comportant des options
de transparence (opacité, ombre portée, contour progressif...)
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Apercu des
séparations

0F6

Ceest dans ce panneau que lon visualise, film par film, les couleurs
séparées du document Le taux dencrage de chaque couleur est pré-
cisé quand on survole un élément colore.
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En utilsant les touches fléchées, on a créé trois blocs ; céci indique
qu'ils ont été chainé
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Commande CS5.5 CS5 Cs4

MisE eN PAGES

Pour appliquer des effets darrondi (ou autre) & un bloc rectangulaire, InDesign
affiche un carré jaune & proximité de langle supérieur droit du bloc. Un clic des-
sus affiche quatre losanges aux angles du bloc quil suffit de glisser pour modifier
aspect. Chaque angle est modifieble individuellement avec £

Le panneau Controle propose deux icones pour appliquer une nuance de
contour ou de fond 4 la sélection (bloc ou texte). Par glissement, cette nuance
peut étre appliquée & d'autres abjets

Le panneau Calques d'nDesign reprend des fonctionnalité du panneau dillustra-
tor. Chague celque présente un triangle Gui permet de voir les objets présents sur
le calque avec leur ordre de superposition.

Un double-clic sur un graphique  lzide de I'outil Sélection n'entraine plus Iacti-
vation de l'outil Sélection directe. Désormais, lorsque vous cliquez deux fois sur
un bloc graphique, vous sélectionnez le contenu du bloc. i le contenu est déja
sélectionné et que vous cliquez deux fois dessus, vous sélectionnez le bloc. Dans
un groupe, un double-clic sur un élément entraine la sélection de ce demier. Pour
sélectionner & nouveau le groupe, cliquez deux fois sur le contour de élément
sélectionné ou du groupe. Dans tous les cas de figure, loutil Sélection demeure
actif. La procédure de sélection des blocs graphiques et des groupes est donc
plus simple et cohérente.

Gestion des blocs
Angles de bloc v v
Application de nuance
depuis le panneau oo
Contréle
Calques (panneau) X x v
Comportement
du double-clic e
Copies multiples par 2 s .

glissement

En utilisant certaines touches du clavier, vous pouvez créer une grille dobjets lors
du glissement d'un objet en vue de le copier.






OEBPS/images/49_img05.jpg
Par double-clic, on défint
st sagit d'un polygone
ou dune étoile.






OEBPS/images/38_img02.jpg
Rz

|

87T Ty T T T T S TR T





OEBPS/images/38_img01.jpg
Coller v

Gbrwrpace  owy
Zoom nant = On déverroule les
i . repéres de colonne par
Table de montage ToxA -ce menu contextuel
Aficher e rigles En pour le manipuler.

SIS Vi o e s

Porormnces dafferage > gt O 1)

" Vagnatsme desreperes s
7 Raphres commantis 0
Suporimer tous s epbres s a planche

Reparesenarereplan

Acheria gl delgne debase Y<
Acher s gl document e
Magnétisme de la rile o

/ Gellesan kv pian





OEBPS/images/4_img02.jpg
Espacement dynamique

Lorsgue vous transtormez plusieurs objets selectionnes, vous pouvez modifier
proportionnellement 'espace entre ces objets plutdt que redimensionner les
objets eux-mémes.

Exécuter et répéter

Une commande du menu Edition permet de déplacer un objet, de e copier ou
encore de créer une grille dobjets.

Grille de blocs lors des.
créations

Lors de l'utiisation d'outils de création de bloc, comme les outils Rectangle
ou Texte, vous utilisez les touches fléchées pour créer des blocs espacés de
maniére égale.

Outil Espace

Loutil Espace permet dejuster repidement lespacement de plusieurs éléments
En agissant directement sur ces espaces, vous avez la possibiité de modifier votre:
mise en pages en une seule opération.

Rotation avec l'outil de
sélection

Tout comme dans llustrator, vous navez pas besoin dactiver [outil Rotation pour
faie pivoter lélément : placez le pointeur de loutil Sélection prés dun angle et
glisser a souris.

Surbrillance des blocs et
des points

Lors du survol d'un élément avec l'outil Sélection directe, InDesign affiche
le tracé et les points du tracé ; ces demiers peuvent étre glissés directement
sans sélection

Surbrillance des
contours de bloc

InDesign trace temporairement les contours dun bloc lorsque vous survolez des
ments de page avec loutil Sélection. Ce comportement facilte e repérage de
/ément voulu avant sa sélection, il peut étre désactivé dans les préférences de
laversion C355
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Panneau Description et remarques Aspect (complet)
Références La partie basse du panneau Hyperliens permet de gérer les réfé |
croisées rences croisées. En effet, il est possible dassocier & un texte une réf CEr—
rence croisée (hyperlien) vers un paragraphe ayant un style de para-
graphe particulier. Ces références seront opérationnelles dans le fichier TR T -
exporté en PDF ou en SWF.
Texte En définissant des conditions & [aide du panneau Texte conditionnel,

conditionnel

il est possible de masquer ou dafficher certains éléments dune mise
en pages (texte uniquement). Pour étendre cette fonctionnalité & des
blocs, il faudrales ancrer dans un paragraphe associé a une condition.

Tableau

«F

Dans ce panneau, on trouve bon nombre de commandes qui figurent
dans le menu Tableau ou encore dans le panneau Contréle quand
un tableau est sélectionné. On y définit le nombre de lignes ou de
colonnes, la taille des cellules du tableau et e positionnement du texte
dans ces celules.

I
o ]

Tabulations

Il sagit d'un panneau un peu particulier, que vous nafficherez
qu's la demande (en tapant £ 3T RG] ou depuis le menu
Texte). ll vient se caler sur le bloc de texte pour fadilter la gestion
des tabulations.
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Styles d'objet Dans ce panneau, on prépare des styles graphiques englobant tousles s svis saumx
attributs que fon peut affecter au bloc (couleur, contour, effets, habil-
Iage, etc), Uaplication dun style dlobjet seffectue également par ce  INEIIIIIINZQ
32F7 : ===
panneau, elle permettra d'automatiser la mise en forme des blocs pecn )
[Ctrl F7] Y
| re cnssmmemy
Soewe w
Styles de Afin dautomatiser les taches, il est possible (et méme fortement [
caractére conseillé) de préparer un ensemble dattributs de caractére ou feulle

de style. Celui-ci sapplique 3 une sélection a partir du panneau Styles
de caractére (ou du panneau Controle) Cest également a partir de ce
panneau que le style peut étre modifié

om

= 7
o Ost a1

e ——

D Les listes de styles des panneaux Styles de caractére ou Styles de paragraphe sont dispo-
nibles dans le panneau Contréle. Des menus locaux permettent également de les gérer.






OEBPS/images/28_img02.jpg
e e e
_J Zoom avant %

Optins e bloc e exee.. Zoom ambre %

o n mode edweur_— %Y Taler 1
et e S Table de montage ~ow
Lapartieaffichage dumenu  usteria séecion enerre <%=
contextuel






OEBPS/images/52_img05.jpg
Cetteicone permet de
fermer un tracé ouvert






OEBPS/images/41_img01.jpg
depéres ef table de mamage.
Caer
Mg (@gers
[T —
o pr: (Wupernt =]
Usne-loc . Par défaut, les

Ao oo (B repéres commentés
Rapins commens - ([BGimwn ™ @) saffichent en vert.





OEBPS/images/28_img01.jpg
e e e
(Aficher Masauer tous s panneans

[ Aicher asauer tous o paneau & excepriondes outs
[Auser i seection 3 fenéee

P e oo Tablation
o e Gk i

)
€ w

B T T T L [T

s Opteal s Echar |

Anier






OEBPS/images/41_img03.jpg
1. Ces fleches indiquent
‘une Jobjet en cours de
‘, création ala hauteur
de celui déid présent.





OEBPS/images/41_img02.jpg
=

En dessinant [objet, onvoit  Pendant une rotation, des
ses dimensions. Ic e trait léments saffichent pour
vertical indique [alignement  facilter e travail.

et B comi Hlos s,





OEBPS/images/41_img05.jpg
étiquette attiche les nouvelles valeurs du bloc.





OEBPS/images/52_img02.jpg
Pt hil aikiivie Laclinie <3 v G ConRa S s I e





OEBPS/images/41_img04.jpg
'Les fleches indiquent
[alignement et [¢galité
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Parla commande du
‘menu Objet ou par
lepanneau Controle,
‘on régle les angles
duboc.
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On veut creer le trace ABL ci-dessous, la partie AB est recti-
ligne, BC est curviligne, voici la méthode en images.

On place la plume sur . onlaglisse pour créer
Fextrémité ... latangente.

On reldche et on place la plume en C pour la glsser
de nouveau et créer une inflexion.
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Ici aussi le mode définit I'unité active.
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e choix d'un mode définit ['unité active et un format de page.
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‘OUTILS DE TEXTE

Texte T Cetoutil permet de dessiner un bloc de texte mais également de sélection-

ner un texte en vue de le traiter.

Texte curviligne ©T  Cet outil permet de placer un texte le long d'un tracé préalablement sélec-

tionné. Il permet également de gérer les textes curvilignes.

‘OUTILS DE DESSIN DOBJET (TRACES DE BEZIER) : pour créer un élément vectoriel d'aspect personnalisé.

Crayon N Il permet de réaliser des tracés vectoriels de maniére libre par glissement de
foutil comme dans llustrator. Il sutlise également pour retoucher un tracé.
BT Par double-ciic sur loutil Crayon, on affiche sa fenétre de réglages.
Plume

P Il permet de réaliser des tracés vectoriels comortant des points dancrage:

Les tracés peuvent étre rectilignes ou curvilignes, ou encore un mélange des.
deux (son fonctionnement est le méme que dans lllustrator ou Photoshor)
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Utilisation

Outils Icéne  Activation
‘OUTILS DE SELECTION : trois outils permettent |a réalisation de sélection. Le choix dépend du traitement 4 effectuer.
Cest loutil de mise en cages. Loutil Fléche noire permet la sélection dun

v
& bloc ou dun groupe de blocs. Cet outl est utile pour les traitements d'un
bloc entier (importation, déplacement, déformation...)

Sélection
LB Le raccourciV (et bien d'autres) peut avantageusement étre remplacé
‘par une touche de fonction (F1, par exemple);nous en reparlerons plus loin.

A Cestloutil de traitement ou de modification. Loutil Fléche blanche permet
Ia sélection et la manipulation de points de construction du bloc — appelés
aussi points d'ancrage du tracé —, ainsi que le traitement du contenu du

Sélection directe
bloc (déplacement, transformation...)

OUTILS DE GESTION D'OBJETS ET DE PAGE
Cet outil permet de gérer le format de la page (pour en changer les
dimensions), de déplacer le contenu de la page ou celui du gabarit qui lui

°P

estappliqué.
Cet outil fonctionne sans sélection ; il permet de modifier les espacements
entre plusieurs blocs alignés ou entre des blocs et le bord de la page.
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Mise en forme
du conteneur
ou du texte

(_ette icone indigue si la mise en forme (coloration, contour...) affecte le bloc
BT oy |e texte #M, Son aspect dépend de l'outil actif ; le changement d'af-
fectation se réalise dans les panneaux Couleur ou Nuancier par lic sur le T
(@T) pour appliquer au texte, ou sur le carré (@B pour appliguer au bloc.

Appliquer Sans

/ Cette option supprime les attributs du fond ou ceux du contour selon la
case active (fond My ou contour ly) dans les canneaux Outils, Couleur
(dlavier num) ou Nuancier.

Appliquer la couleur

Cette case Appliquer la couleur permet d'appliquer un aplat de couleur
au fond ou au contour (selon la case active). Un double-clic sur cet outil
affiche le panneau Couleur en activant la premizre case de composition de
Ia couleur.

Appliquer le dégradé

Lz case Appliquer le dégradé permet daffecter un dégradé 3 un fond ou
a un contour, ou d'en modifier les propriétés. Un double-clic sur cette case
affiche le panneau Dégradé.
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Outils.

Icone  Activation

‘CASES D'ATTRIBUTS DE COULEUR ET D'APPLICATION D'ATTRIBUT

Fond

5] X

La case Fond en haut 3 gauche est active par défaut. Elle permet laffectation

dun attribut de dessin (couleur, dégradé) au fond du tracé ou du texte et indique
laspect de cet attribut.

Contour

La case Contour est inactive par défaut. Elle asse au-dessus de la case Fond
quand elle est activée et permet alors laffectation dune couleur (ou un
dégradé) au contour du bloc ou dun texte:

XD 0n passe de la case Fond active a la case Contour active (et récipro-
quement) en tapant X.

En cliquant sur cette icone, on retrouve le noir comme couleur de contour et

S itk @ D Joption Sans pourle fond.
o cond e ® OX  Cette icone permet dinverser les couleurs entre le fond et e contour
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Dans lilustrator, on a affecté une

ombre portée. Dans InDesign,
elle apparait avec la rém/uuon\
des effets pixellisés dlustrator.

On peut supprimer lombre
etla réappliquer au groupe fou
Gunepartie) par les effets d'InDesign.
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Styles de Comme pour les styles de paragraphe, vous pouvez désormais définir
cellule Iaspect dune cellule dun tableau ainsi que le style de paragraphe
appliqué & la saisie présente dans la cellule.
YR
D Los listes de styles des panneaux Styles de cellule ou Styles de tableau sont disponibles
dans e panneau Contrdle. Des menus locaux permettent également de les gérer.
Styles de La plupart des attributs de paragraphe (et de caractére) peuvent étre
paragraphe regroupés dans un style qui sappliquera 4 lensemble du paragraphe.
pqy i aussi les modifications sont possibles et directement répercutées =
sur les paragraphes stylés. s E
e it [
e it 1
S wa e
Styles de A laide de styles de cellule et de styles de paragraphe, vous powvez  feorpeny |
tableau élaborer un style de tableau. Il permettra de gérer laspect du tableau.  pmeram ¥
Tomeena
o s
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Panneau Description et remarques

Le contréle en amont est paramétrable, il se déclenche  partir dun
menulocal affiché dans la barre détat du document (en bas a gauche
dela fenétre du document - essmee) Par double-clic sur Aucune
erreur (précédé d'un point vert BRI ) ou sur x erreurs (
cédé dun point rouge BxeEs ), vous afficherez le panneau de
controle qui montrera, selon le cas, les erreurs détectées.

Controle en
amont

Options d'objet Ce canneau trouve son importance cour gérer les surimpressions des o -
couleurs ou pour définir limpression ou non d'un élément de la page. —

Recouvrements On y définit le comportement du logiciel dans les zones com-
prédéfinis portant des couleurs en recouvrement, si limpression se réalise s mmsecmar:
depuis InDesign. FE
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[DOCUMENTS INTERACTIFS

Importation de vidéos
FLV/F4V et de fichiers
audio

InDesign est capable dimporter les formats FLV et MP3 (les fichiers vidéo aux for-
mats Flash Video, AVl et WMV sont toujours pris en charge).

Panneau Animation

Le panneau Animation permet de créer ou de modifier des effets danimation
Vous pouvez modifie les attributs danimation (position, mise & échelle, rote-
tion et opacité), et enregistrer les effets d'animation en tant gue mouvements,
prédéfinis pourles partager avec dautres utiisateurs

Panneau Apercu

Vous pouvez afficher un apercu de linteractivité et de lznimation de a sélection
en cours, de la planche active ou du document dans le panneau Apergu sans
avoir a l'exporter.

Panneau Minutage

Il permet de modifier lordre de lecture des objets animés

Panneau Multimédia

Le panneau Multimédia permet dafficher un apercu des fichiers SW, FLV, F4V,
MP4 et MP2 directement dans InDesign.

Panneau Etats d’objet

Le panneau Etats d’objet permet de créer plusieurs versions d'un objet.
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Quelques aspects du panneau Controle.
De haut en bas - option Caractére @ option Paragraphe @, avec un bloc @, un tableau @ et foutil Page @
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A laide du menu local, le contenu est personnalisable en
fonction de vos besoins (voire de la taille de votre écran).
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Le menu local du panneau Controle
permet de définir [aspect du panneau
en niaffichant que certains éléments.
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InDesign integre des fonctionnalités de la Digital Publishing Suite (DPS) qui
faciltent la préparation des fichiers pour la distribution électronique (folio) vers
les tablettes (par exemple, 1Pad). Pour cela, vous disposez dun panneau Overlay

v/ @ @ Creatorpourlapréparation de certains médies (panoramique, diaporama...), dun
panneau Folio Builder pour créer le fichier folio en ligne, sur un compte Adobe),
et une application AR, Adobe Content Viewer, pour la visualisation du fichier
folio complet ou des médias préparés avec Overlay Creator.

Préparation des fichiers
folio

INTEGRATION AVEC LES SERVICES EN LIGNE ADOBE LIVE CS

CS Review est un service en ligne qui fadilite le partage de documents sur le
Web, permettant ainsi [échange de commentaires entre collaborateurs. Le pan-

Adobe CS Review v/ v @ neauCSReview permet de créer des captures décran, de les télécharger dans
un espace de travail Acrobat.com, afin que des collaborateurs puissent y ajouter
des commentaires.

‘Acrobat.com constitue un ensemble de fonctions en ligne pour facilter e travail

Acrobat.com Y Y Y llaborif | permet de gérer un fichier folio.
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‘Commande CS5.5 CS5 CS4 Description
Lors de lexportation au format PDF balisé, InDesign assure une meilleure gestion
Exportation au format des balises. Cela facilitera notamment la détermination de lordre de lecture: Des
Y x 4 4 P P 4
PDF balisé améliorations ont été apportées au niveau des tableaux, des lstes, des notes et
des liens hypertextes.
InDesign propose des commandes distinctes pour Iexportation de fichiers
dimpression et interactifs au format PDF. Pour obtenir de meilleurs résultats, les
Exportationauformat ,,,fichiers vidéo doivent se présenter au format FLV ou F4V et lesfichiers audio, au
PDF interactif format MP3. De nouvelles options sont disponibles pour I'exportation, notamment
des options diffichage initial, des paramétres de présentation et des transitions
de page.
Pour permettre la modification du fichier dans Flash Professional, InDesign lex-
Exportation Flash x x ., Porteauformat FLAplutdt quzu format XFL Les options dexportation au format
Professional CS5 FLA permettent la prise en charge de contenu multimédia et une plus grande
souplesse de traitement du texte.
Lexportation au format XHTML permet d'extraire du contenu d'un document
" InDesign et de le transmettre & un développeur Web afin quil puisse le réutiiser
posiation pous X X/ avec une application Web. Les améliorations assurent la concordance avec les
Dreamweaver "
attributs de mise en forme du texte, préservent la mise en forme locale et per-
mettent de contréler l'ordre du contenu.
) Un document exporté au format SWF peut contenir des animations, des
Exportation pour Flash p . -
X X/ séquences vidéo et audio ou encore des boutons. De nouvelles options per-
player (SWF) <rer exbor
mettent de gérer l'exportation SWF.
InDesign Markup x x ., Pourouvirunfichier inDesign avec une version dun niveau inférieur, on exporte

Language (IDML)

le fichier au format IDML.
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Une fois toutes

les pages
terminées.

on imprime une épréuve.
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Un controle les separations avant de fournir

les fichiers
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‘Commande CS5.5 CS5 CS4 Description
INTERFACE
. ) Comme dans Photoshop, basculez temporairement dun outil 3 un autre en main-
:,‘;"“:';’I‘;"" temporaire 5 tenant enfoncée la touche de raccourd correspondante ; Foutil initial est rétabli
dés que vous relachez a touche,
11 s2git d'un mode daffichage dans lecuel I barre des menus de [application et
Mode de présentation v/ 0 tous les panneaux sont masqués. Vous passez dune planche 3 [autre avec des
touches du clavier et avec l souris.
Nouvelle police par , ., o Lapolce par défaut (anciennement Times et Times New Roman) est désormais
défaut Minion Pro Reguiar, police OpenType multi-plate-forme.
panneauxpersonnalisés + » o 1ade de Configurator 2l es possble de crer des panneeu personaisés
pour InDesign.
Les outils Rotation, Mise a I'échelle et Déformation sous placés sous l'outil
Réagencement des Transformation manuelle dans le panneau Outils. Cependant, vous pouvez
¢ s x x v Py 4.
outils de transformation faire pivoter, redimensionner et mettre 3 [échelle des objets sans désactiver
outl Sélection
Suppressiondetousles _, Larubique Grilles et repéres du menu Affichage comporte une nouvelle com-
repéres mande Supprimer tous les repéres surla planche
Vous pouvez chosir le pixel comme unité de mesure. Lors de son utilisation,
Unités en pixels v v/ @ lescoordonnées X et Y sont arrondies 3 des valeurs entiéres. Dans le panneau
Contour, les épaisseurs sont également exprimées en pixels.
Zoomavecunefendtre 5 04 ne fenére modale estaffichée, il reste possible de zoomer sur la page.

O
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UTILITAIRES (AUTOMATISATION)

Balises Clesta partir de ce panneau que vous définissez des balises XML dans >
votre document avant de lexporter dans un fichier XML Ces balises [ sis ¥l 0
sont affectées au texte et autres éléments (tels que blocs et tableaux) O3
que vous souhaitez exporter. Vous devez également baliser les élé- ::"
ments que vous avez créés et défin's comme blocs de substitution 2 ]
réservés au contenu XML importé. e *
]
Fusion des Ce panneau affiche les champs provenant du fichier source de don- s g
données nées. Ces champs sont utilisés pour définir des balises demplacement | ssenaseoe
de texte et de graphiques dans le document cible. Lors de la fusion, s —
ces emplacements seront remglis par les données (texte ou illustra- = s g
tion) du fichier source de données. v
TR
Scripts. Le panneau Scripts permet dexécuter des scripts sans quitter nDe- =

sign (ls permettent d'automatiser de nombreuses taches & laide de
JavaScript, AppleScript ou Visual Basic). Ces scripts sont situés dans
les dossiers Scripts du dossier de ['aplication InDesign. Lorsque vous
réez ou recevez un script, placez-le dans le dossier Scripts ou Iun de
ses sous-dlossiers (Script Panel) pour quil apparaisse avec les autres,

(5] =
e
P
forcriin
e
P
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7 Créer un blcc de texte
Déplacer lékment
Redimensionner lalément

- Dupliguer
Redimensionner Iélément

Déplacer Féiément

Le panneau Historique  une fois développe, on clique sur Annuler
P TR - O R S S M e





OEBPS/images/35_img01.jpg
Unité Symbole Valeur en mm Remarque

On peut écrire p suivi

Point Pt 1pr=03s3mm g B SR

1p=4233mm 2p6=2picas+

. (ou12pt) 6 points.
Pouce po 1PO=ZAMM e o, pouce ou”.
(ou72p1) .

Centimétre cm 1cm=10mm  Tapez:cm,






OEBPS/images/35_img02.jpg
MMCE

Mo depes |_ [EDw—y

= =

e 7 L

vec ceffe commandede
laliste e formats, onpeut
enregistrer un format de g
page personalisé: taile et~ TS
orientation.






OEBPS/images/32_img01.jpg





OEBPS/images/img55.jpg





OEBPS/images/32_img02.jpg





OEBPS/images/img54.jpg





OEBPS/images/img23.jpg





OEBPS/images/img46.jpg
[«]





OEBPS/images/img45.jpg





OEBPS/images/img48.jpg





OEBPS/images/img47.jpg





OEBPS/images/img5.jpg





OEBPS/images/img49.jpg





OEBPS/images/5_img02.jpg
Cette option du panneau Liens permet de remplacer un ensemble de fichiers
ayant une extension par des fichiers avec une autre extension.

La sélection du contenu saffiche sous la forme d'un anneau lorsque vous survolez
uneimage a lzide de loutil Sélection. Elle permet de sélectionner et de déplacer
le contenu dun bloc sans avoir & désactiver l'outil Sélection. i vous faites pivoter
le contenu et le bloc, une ligne horizontale apparait au centre de la sélection du
contenu, Cette ligne refléte [angle de rotation du contenu.

Vous pouvez définir plusieurs formats de page dans un méme document. Cette
fonctionnalité permet, notamment, de gérer en un seul fichier les cartes de visite,
cartes postales, en-tétes de lettre et enveloppes.

Un libellé coloré peut étre affecté aux pages dans I panneau Pages pour
les différencier.

Réedition d'extensions x
de fichier
Sélection et ion de v
contenu simplifiées

Gestion des pages
Formats de page %
multiples
Libellés colorés pourdes
vignettes de page
Numérode la premiére
page

Lorsque vous créez un document dans InDesign CS5, vous pouvez définir le
numéro de page de la premiére page. Si vous indiquez un numéro gair et que
Ioption Pages en vis-a-vis est activée, le document débute par une planche
de deux pages. Vous pouvez également modifier le numéro de la premiére page
dans la fenétre Format de document, aprés la création du document.
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Commande CS5.5 CS5 Cs4

Description

Transformer plusieurs

Vous n'avez plus besoin de grouper le éléments pour pouvair les redimensionner,
les mettre & échelle ou les faire pivoter avec loutil Sélection. I vous suffit de
sélectionner les éléments pour les afficher dans un cadre de sélection qui vous

v o0 A
permettra de les transformer. Faites glisser une poignée pour redimensionner
les éléments sélectionnés. Si vous maintenez la touche € enfoncée au cours de
cette opération, les éléments conservent leurs proportions.
Pour verrouiller ou déverrouiller des objets, vous pouvez agir dans le panneau
Verrouillage des objets Calques Sur [objet, une icone de verrouillage permet également de déverrouiller
un objet verrouillé.
Gestion du contenu
Ajustement , ., Loption Ajustement automatique gjuste automaticuement limage chague fois
automatique du bloc que vous redimensionnez e bloc.
Apercudynamiquede |, Dans InDesign, laffichage du contenu est régénéré instantanément. l west plus
rognage et déplacement nécessaire dattendre la régénération de Iapercu avant de glisser un objet.
. Lorsque vous importez plusieurs fichiers, vous définissez le nombre de colonnes
Grille de placement s A e i
" i v v/ 0 etdelignes déléments importés, par glissement de licone de placement et &
dimportation - s
Vaide des touches fléchées.
) i InDesign C55 permet la création de Iégendes dynamigues ou statiques & partir
Légendes dynamiques v v © sy i skl s
des métadonnées des images, lors de leur importation ou aprés.
§ - La commande Modifier I'original permet douviir plusieurs images dans leurs
Modifier original X x v P P g

éditeurs respectifs

Réduction de plusieurs
liens vers la méme v v e
source

Les liens vers des images importées plusieurs fois dans un document sont réduits
aune seule ligne dans le panneau Liens.
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LES PANNEAUX DE COLORATION
Couleur Ce panneau permet, une fois le modele colorimétrique choisi dans son [+ casers] 2]
menu local (RVB, CMIN...), de définir une couleur ; celle-ci est auto- E € o [0
pg  Matiquement affectée, selon la case activée dans le panneay, au fond Ml u e i
ou au contour de l'objet sélectionné. Si l'on réduit a taille du panneau, AT ]
on ne voit plus que la bande spectrale dans laquelle il est possible de Mo
prélever la couleur. vl
Contour Ceest dans ce panneau quion spécifie Iépaisseur du contour appliqué  [remmrr i P
autracé ou au texte. Des options supplémentaires, que fon affiche ou — ]
Flo  Masque par le menu local, permettent de paramétrer laspect du trait 5
ou (extrémité, sommet, position, pointillé, fleche, etc)
3€F10 P e SN
[ctrl F10] el [T
e 5]
P —
o wper: P %
Dégradé [@ s préparation oula modification d'un deégradé se réalse dans ce pan- s gaa »

neau (il sutilise conjointement au panneau Couleur et/ou Nuancier). Il
saffiche car un double-clic sur loutil Dégradé ; dans sa taille réclute le
panneau ne montre que la bande de dégradé
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Alignement [E]  Ce panneau comprend trois ignes dicones (si les options sont affi-  [<gamers
chées). Celle du haut permet lalignement d'objets selon des critéres 3 A e sies
définir (verticalement, horizontalement...). Celle du milieu sutilseavec B & & T 3 m
une sélection contenant plus de trois objets : elle permet de choisir " g T
comment doivent se répartir les objets intermédiaires entre les deux s o

objets extrémes, La troisieme série, qui saffiche par le menu 10cal, per-  (ugurressme: =

met d'gjouter un espace entre les objets. Un menu permet de choisir

une référence pour llignement (aligner sur la sélection, sur la page...)

Transfor-
mation

Le panneau Transformation permet de changer a position, la taille,  [rssimar s =
Torientation ou linclinaison d'une sélection (bloc ou contenu en fonc-

tion de l'outil de sélection actif) en choisissant un point de référence
dans l'enveloppe de cette sélection. Le menu local donne accés & des S om P |
rotations et & des syméties particuliéres. Ce panneau est dun intéréet | B g g oo 8
limité car on retrouve toutes ses fonctions dans le panneau Contréole  =————
quand un outil e sélection (outil Fléche...) est actif.

- [Alt] est enfoncée lorsque vous validez une valeur, la sélection y sera copice.
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Ce panneau comporte des icénes correspondant au placement du
texte par rapport au bloc actif. Des valeurs et des menus locaux per-
mettront des réglages plus fins. Certains dientre eux utiliseront des
éléments (couche ou tracé) préparés dans Photoshop.

texte

Le panneau Controle (voir ci-dessous) reprend les habillages de base,
s £ans possibiité de réclages  copenclat, par . clic IAEGlE] sur
Iune des icones, on affiche le panneau Habillage de texte.
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Liens Ce panneau assure un lien entre limage importée et son fichier
externe. Elle mémorise également les opérations effectuées (iotation,
mise & léchelle...) afin de les répercuter sur la nouvelle image en cas

0%D o wele image
de remplacement ou de mise & jour. Elle permet dimbriquer limage
FGHD] dens le document pour que celle-ci ne soit plus lide 3 un fichier Elle

posséde les mémes fonctions que le panneau Liens d'llustrator.

Informations Le panneau affiche des renseignements liés & la sélection. Par
exemple, avec un bloc de texte, le panneau précise la composition :
nombre de caractéres visibles et invisibles (débord de texte), de
lignes... ; avec une photo, le panneau affiche sa taille, son format, sa

résolution...
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Panneau Icone

Description et remarques

Aspect (complet)

Pathfinder @

Il Sagit dun panneau dans lequel on retrouve les opérations de base
pour combiner les blocs entre eux (les combinaisons obtenues sont
définitives). Les icones situées en bas du panneau permettent de
convertir la forme du bloc, douvrir ou de fermer un tracé
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‘GESTION DU TEXTE ET DES TABLEAUX.

Article

Disponible & la rubrique Texte et tableaux du menu Fenétre, cst
dans ce petit panneau que on gére lalignement optique des marges
en fonction du corps du texte. Cela permet de placer certaines ponc-
tuations hors de la justification du texte pour obtenir un pavé de texte
plus esthétique.

Caractére

5T
[l

Tous les attributs de caractére se choisissent et sappliquent a
un texte & partir du panneau Caractére. Celui-ci peut avoir deux
dimensions selon que l'on désire ou non modifier davantage
dattributs typographigues.

i ]

[, B

Le panneau Caractére est d'un intérét limité; en effet, on retrouve Iensemble de ses fonc-

s dans le panneau Contréle quand 'outil Texte est actif.
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Ce panneau répertorie le dessin de tous les caractéres des polices. Il
est possible dajouter au panneau des jeux de caractéres correspon-
dants & certains glyphes que vous utilisez souvent pour y avoir plus
facilement acces.
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T —]

1/}
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Index Ce panneau permet de créer, modifier et prévisualiser lindex. llcom- | >
porte deux modes : le premier, Référence, affiche Iensemble des i Qhim By
g cnlrées dindex et permet den gjouter; e second, Rubrique, ffiche e 0
que les rubriques (sans numéro i référence), il sutilise pour ciéer la |«
structure de lindex. . i
= L3 Ta W Al
Paragraphe [@] Lo gestion des paragraphes est trés aisée & partir du panneau du iy

méme nom (qui saffiche en tapant = 38T [AIECEIT]). Ici aussi, car des
clics multiples sur f'onglet, le panneau peut sagrandir pour spécifier
dautres attributs que les retraits, alinéas ou alignements. Le menu
local donne accés aux filets de paragraphe, ainsi qus de multiples
options : justification, gestion des césures des lignes et des mots, etc.
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Les documents peuvent étre
réorganisés dans plusieurs
fenétres réparties en colonnes
ou en rangées.

Pour faire un chois, il faut
impérativement cliquer sur
Ficone appropriée.
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" ctrl La touche n'existe pas sur
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clicdroit) PC, on utilise le dlic droit.
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Paragraphes étalés sur
plusieurs colonnes

Un paragraphe peut etre etendu sur plusieurs colonnes sans avoir & creer des
blocs de texte distincts.

Suivi des modifications

Les modifications apportées au texte par un utilisateur sont repérées si l'option
Suivi des modifications est activée. Un panneau Suivi des modifications per-
mettra de les gérer.

Textes liés

1l est possible dimporter dans un bloc de texte le contenu dun autre bloc de
texte en gardant une liaison entre les deuxarticles pour effectuer des mises & jour
(via le panneau Liens). Cette option permet de réaliser des mises en pages verti-
cales et horizontales avec le méme texte.

Variables de texte

x

x

v

Les métadonnées dune image peuvent étre utilisées comme variables de texte,

PRODUCTION, CONTROLE EN AMONT ET IMPRESSION

Contréle en amont x x o, Denouvelles options de contrdle ont été gjoutées : textes conditionnels, réfé-
dynamique rences croisées, légendes dynamigues.
Les polices placées dans le dossier Document Fonts situé au méme emplace-
Installation temporaire , ,,  ment quun document sont disponibles & louverture de ce dernier (insalition
des polices temporaire). La commande Assemblage permet de créer le dossier Document
Fonts.
Cette norme est identique & PDF/X-4 2008, mais elle assure une meilleure Gestion
, 4 o desclouesquipeuvent étre créés cans e PDF exporté et la compatibiité PDF 16.
De plus, une nouvelle option de compression JPEG 2000) est disponible pour
les images
JRE—— , , o Lsctvation destaits e coupe, lors e limpression de planches, entraine limpres-

sion des repéres de pliage (ignes pleines).
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‘Commande

CS5.5 CS5 Cs4

Description

(OUTILS DE TRAITEMENT DE TEXTE

Chague bloc comporte désormais une icone bleue, qui permet par simple glisse-

x v
Ancrage de bloc ment [ancrage du bloc dans le texte
Les options de style de paragraphe et de caractére comportent une nouvelle
rubricue Exportation du balisage, qui permet un meilleur balisage du format-
Balisage des styles v e tage lors de lexport en fichier HTML/ePub ou en document PDF balié. Il nest
plus nécessaire utilser le panneau Structure ni de créer des baiises dans le
panneau Balises.
N Les options de bloc de texte et le panneau Contréle comportent une option
Equilibrage des B © o
F Equilibre des colonnes qui redistribue automatiquement le texte réparti sur plu-
colonnes de texte B
sieurs colonnes dun bloc de texte
el Un bloc de texte garde sa justification verticale du texte méme il habille une
dansunblochabillant v v b
e ke image ou un autre bloc.
Justification verticale Un bloc de texte de forme irréguliére (non rectangulaire) ou ayant un arrondi
dans un bloc non v ol Bl o i
siate i ngle prend en compte lajustification verticale du texte.
Les options d'enchainement proposent une option Solidaire avec précé-
Options d'enchainement X X dent qui solidarise la premicre ligne du paragraphe actif avec [ derniére du
peragraphe précédent.
Paragraphes sindéssur Un paragraphe peut étre divisé en plusieurs colonnes  intérieur dun méme bloc

plusieurs colonnes

de texte.
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Panneau Icone Description et remarques Aspect (complet)

Intitulé de Ce panneau permet de définir lntitulé dun élément de page, tel
script quiun bloc de texte ou une forme. Cet élément et utile pour la créa-
tion de scripts dans lesquels vous souhaitez identifier un objet.

‘OBJETS INTERACTIFS.

[ ~

ation E Quand un élément (ou un groupe) est sélectionné, vous pouvez lui
associer une animation en la choisissant dans la liste que propose le
panneau ; un apercu siaffichera en haut du panneau pour faciliter votre
choix. Parmi les animations proposées figurent des animations de
déplacement, d'apparition (opacité), de changement de taille... Cer-
taines d'entre elles sont personnalisables. Elles sont issues de Flash et,
une fois personnalisées, peuvent étre exportées vers ce dernier.

Ce panneau permet de visualiser et de tester un élément interactif,
dans une fenétre de taille ajustable, sans avoir  exporter le fichier
s InDesign dans un format SWF ou PDF. On accéde & ce panneau a partir
[ict e 2 plupart des canneaux permettant dajouter de linteractivité au

document (Animation, Boutons, Etats d’objet, Minutage et Multi-
média).

Apercu

+Entrée
(clav. num.)
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LES MODES D'APERGU DU DOCUMENT

Cest laffichage par défaut du document. Les repéres et les contours des

Normal W Blocs sont visibles quils soient ou non sélectionnés.
Apercy W Avec cet affichage, tous les éléments hors de la page sont masqués par une
PEIc zone grise. Les bords des blocs ne sont visibles que sils sont sélectionnés.

Fond pesdu W Cetaffichage ressemble au précédent, mais [apercu de la page est agrandi
jusquaux imites des fonds perdus définis pour le document
‘AU format de la page sajoute l'espace defini par la ligne-bloc. Celui-ci consti-

Ligne-bloc W tue une zone dans laquelle sécrivent des commentaires qui ne doivent pas
apparaitre sur la page.

I Fréservation o Avec ce mode,les panneaux et les menus disparaissent, vous obtenez une

présentation du document sur un fond noir
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Boutons.

Utilisez ce panneau pour définir la sélection en tant que bouton
interactif Il sera alors possible de définir différents états du bouton
(survolé, cliqué...) et de lui associer des actions (envoi vers une page,
vers un fien URL...). Des tests peuvent étre réalisés depuis le panneau
Apergu accessible grace & une icone (@) située en bas du panneau.

. Etats d'objet

[a]

Le panneau Etats d'objet permet de créer plusieurs versions d'un
objet (objet  états multiples). Chaque état correspond a une version
d'un élément de la page qui pourra étre affiché a laide dactions défi-
nies sur des boutons.

Hyperliens

Il est possible d'associer 3 un texte un lien (hyperlien) vers une page,
un signet, une URL... Le panneau Hyperliens permet de les défini et
de naviguer dans le document. Une fois exportés en pages PDF, les
liens sont opérationnels dans Acrobat, ou dans le player Flash dans le
cas dune exportation en SWF. C'est également a partir de ce panneau
(partie basse) que on définit les références croisées.
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Les panneaux alignés
surle bord droit de

Técran montrent leur
icone avec leur nom.
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Les panneaux peuvent étre développés ou ne montrer que leur
NS e Draaer yilk e ko
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Voici le principe en quelques Image:

Pour créer un segment entre  On reldche et on place
AetB:enA, onglisselasouris  faplumeenB.
pour créer une tangente.

£nB,on glisse la plumepour  Quand on reldche, e tracé
créerune tangente. apparait, on peut alors aller
créer un autre point (en C).
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Enune seule étape, on crée
une série de trois blocs
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On crée le segment AB,
avec ses lignes directrices en B
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Void les details de la methode permettant d'obtenir le trace
ABC ci-dessous, le point B est un sommet :

On désire créer ce tracé
avec un sommet en B.
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G

Dans cette fenétie ou dans celle-ci,la gouttiére définit Iespace
entre les blocs.
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Commande CS5.5 CS5 Cs4

Description

Lenregistrement de documents volumineux ou leur exportation au format PDF ou

Tachesenarriere-plan v v IDML seffectue en tche de fond (vous pouvez continuer & traviller sur votre docu-
ment). Vous pouvez également lancer plusieurs exportations PDF en arriére-plan.
BripgE ET Mini BriDGE
" . Les préférences proposent une option de création de vignettes (dune ou plu-
25:;?’“ lespagesd'un sieurs pages) du fichier InDesign. Ces vignettes sont visibles dans Bridge, les diffé-
rentes pages peuvent étre consultées
Importation de Bridge Quand vous glissez une image de Bridge (ou du Bureau) sur une page, le cur-
(ou du Bureau) seur de placement permet de dessiner un bloc aux dimensions souhaitées.
Dans Bridge, une icane indique la présence de fichiers liés dans un document
Intégration avec Bridge X X InDesign. En cliquant sur cette icane, vous pouvez les visuzliser dans Bridge sans
avoir 2 ouviir le document dans InDesign
Mini Bridge est disponible sous Iz forme dun panneau dans InDesign, il reprend
Mini Bridge v certaines fonctions de Bridge, notemment limport par glissement vers InDesign
ou la création dextraits par glissement vers Mini Bridge.
Panneaux personnalisés  ~ v A lzide de Configurator 2, il est possible de créer des panneaux personnalisés
pour InDesign
DISTRIBUTION NUMERIQUE
Ce panneau permet détzblir des relations entre les éléments de page. Il se remplit
pr glissement et permet de définir le contenu du document et son ordre de lec-
Article (panneau) v e ture lors de l'exportation au format EPUB, HTML ou PDF belisé. Le panneau Article

vient en complément du panneau affichant la structure XML afin dassurer une
gestion plus simple.
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On sélectionnefes éléments et on
les glisse dans le panneau Mini
Bridge ;o peut alors renommer
Fextrait obtenu
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OUTILS DE RETOUCHE DE TRACES : on distingue deux catégories : ceux de type Crayon (Arrondi et Gomme) qui agissent
surletracé, et ceux de type Plume (Plume + ou - et Conversion) qui agissent sur les

points ou les tangentes.

Arrondi 1l adoucit les courbures d'un tracé par glissement de loutil le long du tracé.
LB Par double-ciic sur [outil Arrondi, on affiche sa fenétre de réglages.

Gomme Par glissement sur une partie d'un tracé actif, on en supprime une partie.

Ciseaux C  Loutil permet de scinder en deux un tracé ouvert ou « douvrir » un tracé
fermé. Les deux points se trouvent alors superposes.

Ajout de points = Lors de retouches de tracés, il est parfois nécessaire d'gjouter des points

dancrage, cest le role de cet outil
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La conversion de forme s'effectue
avec ces icones ou ces commandes.

BiTey o
Tracés >
Pathfinger >

Rectangle

erformances d'affchage »Rectangle arrondi
Rectangle en biseau

Rectangle arrond! nverse

Hlipse

“Trangle

Folygone

tigne

Ugne orthogonale
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On glisse le crayon depuis une  On enfonce 3¢ [l et on glisse

extrémité de I'un des tracés. Jusquad autre tracé.
C L &

Quand on liche, les tracés Pour le fermer, on glisse Cette
sont reliés, on a obtenu un fois depuis une extrémité,

seul tracé (ouvert). puis on enfonce





